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le 7 mors 1952 


Un ministre réclame 
l'enseignement 
_ religieux à l'école 
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Jourasi hebdomadaire putiié le vendredi par Canadian Publishers Lid festations ont éte .rganisees pour 


souligner auprés des Canadiens 
l'importance de l'instruction 
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un gordahanphandlhtesafrige mation religieuse des Chevaliers 
NE où 2 © eue me de Colomb, qui paraissent dans 
ééscteur, La Liberte et Le Patriote, 619, ave McDermot nombre de revues populaires du 


Ministère des Postes, Otiaws Canada et des Etats-Unis, traitent 
cette semaine de “la place de Dieu 
a l'école”. 

Il semble profitable de compa- 
rer certains ext: aits de l'annonce 
Should Children Learn About 
God -— In School?” avec les rap- 
ports des discours et sermons pro- 
noncés depuis l'ouverture de la 
Semaine de l'Education au Cana- 


cormane envoi pouial de Ze Classe 


Treize années | 


e années mouvementées se sont écoulées depuis le 
nent de Sa Sainteté le Pape Pie XIL En effet, c'est 
1939, jour anniversaire de sa naissance, que l'an- 
taire d'Etat du vénérable Pie XI fut choisi pour lui 
sur la chaire de Pierre, et c'est dix jours plus tard, | 
ce de dignitaires religieux et civils de toutes les 


On sera surpris de découvrir jus- 
qu'à quel point La conception ca- 
tholique de l'Education est parta- 
fut glorieusement couronne, gée par nos frères séparés 


onde qu il 


2 Dans l'anfonce des Chevaliers 
Lependant, longtemps avant son accession au Supreme | de Colomb, on trouve les phrases 
ontificat, le cardinal Eugenio Pacelli s'était acquis l'estime | lapidaires suivantes: “La religion 
erselle Ainsi à Berlin, il avait tenu téte aux commu- |est le coeur, le centre, l'âme de 
« tante * 1 n ums vect 
stes agitateur it introduits dans les apparte- | ‘°ute connaissance humaine, C'est 
dé ” :, | le facteur qui gouverne notre com- 

nents du ce A titre de légat papal il avait x “ 

P de |prehension et notre appréciation 
apporté, da | ses fonctions à Lisieux et à | 3, toute science Dimanche 
Buenos Aires une piété remarquable, un verbe à la fois dernier, à la “Young United 

iblime et chaleureux, un don des langues qui révélait une | Church”, le révérend W. E. Don- 
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La 


preoccupa 


e supérieure. Lors de sa visite-éclair des Etats- |nelly a parlé des “Essentials of 

avion, l'éminent cardinal avait capté l'imagination | Education”. Après avoir déclaré 
Mond Voilà. disait lat moderne.” | 10° “nous avons gardé trop long- 

4 de oilà, disait-on, 1 slé ed ‘ 

porn: se ee Mn code Ve temps un silence discret au sujet 


de la religion et qu'il est temps 
que nous remettions la religion 
là où elle doit être — au centre 
même de l'Education”, M. Don- 
nelly a ajouté: “La religion est le 
coeur de toute connaissance hu- 
maine, et elle constitue l'appré- 
Iciation de tout ce qui a quelque 
valeur dans la vie”. 

Le message de M. Donneily res- 
semble singulièrement à celui des 
| Chevaliers de Colomb. Il y a trois 
| facteurs possibles qui puissent ex- 
|pliquer ces similarités. Tout d'a- 
{bord, le Dr Donnelly a pu être 
|influencé par la lecture de l'an- 
nonce des Chevaliers de Colomb. 
{Tant mieux. Il se peut aussi qu'il 
lait puisé son inspiration à la mé- 
me source que les Chevaliers de 


t cet homme, de par la volonté de ses collègues et | 
t Saint elu successeur de Pierre et devient 
En un moment historique, tous les peuples 
nt avides de paix et de justice applaudirent a ce 


est 


iotographie a fixé les incidents mémorables de ce 
le père qui prie au milieu de son peuple 
le chef qui préche au micro 
dans un mes- 
politiques, le Vicaire 
qui proclame l'universalite de l'Eglise par le choix 
+ cardinal chinois. 11 faudrait également décrire 
ession interminable de pélerins qui réclament une 
du Pape, de ces soldats, de ces diplomates, de ces 
époux, de ces réfugiés, de ces pauvres, de ces riches, 
eprésentants de toutes les classes sociales, qui par 


glorieux 


l " 
les bombardements 
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servira d'inspiration aux 


ie 


Les dentistes, les conducteurs de tram- 
syndicats, les reporters, les banquiers, 


savants sont tour à tour emerveillés 


XII 
chefs |pape. Encore mieux. Enfin, il ap- 
partient peut-être à ce groupe de 
ministres non-catholiques qui 
commencent à découvrir les ré- 
suitats de l'école sans-Dieu. 

Quant aux catholiques, ils peu- 
vent tirer profit de l'incident que 
{nous signalons aujourd'hui, I] leur 
servira d'encouragement dans la 
lutte qu'ils n'ont cessé de mener 
pour que Dieu soit restauré à l'en- 
seignement. 


de 
lemmes 
e et de l'erudition de cet homme. 
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les 


rait fort intéressant de multiplier ces faits et 
lyser jusque dans leurs détails les plus minutieux. 
liste, par exemple, pourrait se livrer a une médita- 


je XII corrige lui-méme les épreuves de ses écrits 
r la moindre inexactitude dans la prédication de | 
Quel sujet de noble inspiration tiré des nombreux 
qui montrent ce Pape extraordinaire si attentif 
procédés envers les enfants et les pelerins timides. 
on de piété que de voir cet homme de Dieu tenir à 
méme au milieu de ses 


La fièvre aphteuse 


blic il y a une semaine fait par- 
tie de tous les vocabulaires main- 
| tenant, c'est la “fièvre aphteuse”. 


on collective du Rosaire, 


tions continuelles! 


Il est difficile pour les fidèles de comparer le règne d'un | Le virus de cette maladie fait 
Vicaire du Christ avec celui d'un autre. Chaque Pape, en | Pleurer des fermiers qui voient 
{ abattre leurs bestiaux par les 
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sens 


la portée véritable ne 
éciée qu'au jugement dernier. Il est permis de 
inmoins que l'Eglise possede aujourd'hui un Chef 
a hauteur des temps difficiles que nous traversons. 
e de l'Eglise ne dépend alors que de la loyaute des 
vers ce Chef, de leur docilité à ses enseignements 
courage à les mettre en pratique. 


* un rôle providentiel dont k ‘ ; 
membres de la gendarmerie roya- 


le, il fait proclamer la quaran- 
taine et les interdictions interpro- 
| vinciales, il fait fermer les sa- 
laisons et augmenter le nombre 
de chômeur: employés normale- 
ment aux abattoirs. La frontiè- 
ire américaine que les canadiens 
casion du treizième anniversaire de couronnement | traversent habituellement avec 
rain Pontife il d'assurer le Vicaire du |tant de facilité est fermée à tout 
l'appui constant de nos prières, mais il faut surtout 
lité à ses enseignements. Or voici ce que nous de- 


convient 


Etats-Unis, Le mouvement de 
l'immigration européenne au Ca- 


L'unité canadienne, si chèrement 
érigée, se révèle trop faible pour 
|empêcher les autorités provincia- 
les de fermer frontières 
dans un excès de soupçons mu- 
ls et de méfiance a l'égard 


int la persistance d'une situation qui, Nous n'hési- 
le dire, peut à chaque instant provoquer une explo- 
ont il faut rechercher l'origine dans la tiédeur 
d'un si grand nombre, dans l'abaissement du | 
ral de la vie publique et privée, dans l’entreprise | a 
que d'intoxication des âmes simples auxquelles on | jOttawa A voir agir certains 
oison après avoir, pour ainsi dire, anesthésie en | boliticiens, on dirait même qu'ils 
la veritable liberte, les bons ne peuvent | sont atteints de la fièvre aphteuse. 
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da, et qui ont paru dans la presse. | 
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Un mot inconnu du grand pu-| 


nada en est affecté à son tour.! 


LA:LERERTE ET LE PATARIQIE 


Billet du vendredi 


Le mystère et les habiletés 
du romancier Jean Giono 


| e 
! 8 
| On ne lit pas Giono sans appré- 
|hension, ni un plaisir d'abord mi- 
tigé, qui s'accroît d'heure en heu- 


l'écrit a souvent l'air de n'aller nul- 
le part, et l'on se demande ce qu'il 


|cherche. Sa façon de concevoir un 

roman et de le livrer, de poser un 

} . * " 
roblème et de le résoudre, ou 


ide personne. Il est et 


s'en contente. Il ne se préoccupe 
| pas de ce que l’on pense de lui, 
[ni de causer des surprises 
| fidèles, bonnes ou mauvaises, Il va 
{son chemin et finit par arriver aù 
terme prévu, même s'il lui faut, 
| pour rendre, s'engager dans 
| des sentiers détournés. De sa ma- 
|nière, on ne saurait trouver meil- 


lui-même 


a ses 


s'y 
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+ 1 (l 
leur exemple que dans l'un de| 


ses derniers livres, ces Grands 
[chemins (1) qui nous promènent 
: à travers la France, sans qu il pa- 
raisse avoir un dessein précis, 
sans que le devine où il 
|conduit. L'étonnant, c'est qu'il 
[nous prend après quelques pages, 


lect 


eur 


que notre curiosité s'avive, alors 
{qu'il n'a pas de sujet, ou 
{qu'on se demande à quoi 
L'art de Giono est unique. Il se 


{compose de menus faits et de mul- 
{tiples riens, qui nc enveloppent 
|comme 
|gnée. Qu'on le veuille ou non, Gio- 
no nous attire, repousse, 
|nous tie en haleine nous 
|bandonne, pour nous amener 
{une plus entière sujétion. On s 
|indigne, 


nous 


a- 
a 


en 


nt et 


on proteste, mails on ne 


ce qui peut apporter ce virus auX|]ui échappe pas. Il est homme, au- | de l'écrivain. Ils s 


|tant qu'on peut l'être, mais il y 
|en lui une sorte de rouerie fémi- 
nine, dont il use avec une habile- 
té qui n'a - de rien, et qui est 
tout. 


i air 


Quand on a parcouru dix pages 


| 
l 


des Grands chemins, on n'est guë- 
re plus avancé qu'à la première. 
ILe personnage central du livr 


| dont on ignore le nom jusqu’à la 


| fin, ‘est un chemineau qui ressem- 


ire. On le craint un peu, car son 


les fils d’une toile d'arai- |) 


a | 


pécial à ‘’La Liberté et le Patriote‘) 


|jette jamais l'ancre 


|En cours de route, le hasard 
{met en face de l'amitié, qui l'in 
téresse puis le fascine, ce qu'il 
{s'explique mal, d'autant plus qu'il 


Îne parait payé de retour. Au vrai, 


| l'homme qu'il accepte comme frè- 
lre n'est pas digne de lui, mais il 
ine se tourmente pas a ce sujet, 


#9 + 


| L'étonnant du livre, c'est qu'il 
|s appule sur peu et reussit a main- 
{tenir l'intérêt, L'intrigue manque, 


| mais le jeu des personnages y sup- 
| plée, ou c'est une illusion. Le lan- 
|gage est dru, argotique, souvent 
| 

vert, 


mais il n'est jamais en- 
|nuyeux. ’,auteur connaît la cam- 
| pagne le bout du doigt, et 
c'est une incessante tisfaction 


que de sentir sa compréhension, 
ou son interprétation, et la poésie 
qui s'en dégage, La faiblesse du 
ne finit pas. Ou 
queue de pois- 
façon aussi abrupte que 
ncomp Du 
r abord. On soup- 


roman, c'est qu'il 
se termine 
de 


brutale et 


en 


son, 


ensible, 


moins, au premie 


auteur d'une certaine 


|çonne ne co- 
en ce qui regarde son 

, comme s'il voulait le mon- 

trer plus original que nature, 
d'un je-m'en-fichisme qui attein 
drait à la sécheresse de coeur, Il 
y à la comme une contradiction, 
car le chemineau du livre est a- 
|vant tout un sensible et un senti- 


|mental, sous des dehors rudes, 
Nous ne tenterons pas de rap 
prochements entre Les Grands 
Chemins et les ouvr antérieurs 
t d'une 
i d'aujourd'hui 


le 
seule 


veine, meme Si « 


pour de bon. | 
le | 


L 


La Chronique 


.… internationale 


Correspondant spécial de 


par Andre LAFLECHE 


Le gouvernement de M. Attlee avait conclu une entente 
militaire secrète avec Washington. 


Le Liberté et le Potriore 


D'intéressantes ms ont|len profitera-t brusquer 
faites au Par le West- une elle élect d ‘e but 
ninster, la semair \ière. Au |! de le es posit et 
cours du débat sur la politique | d'augmenter sa majorité parle- | 
étrangère du gouvernement con- |mentaire 
servateur — débat qui s'est - Arme volée par les Russes 
|miné par un vote confiance — Un officier de- la marine 
M. Winston Churchill a levé un |Etats-Unis a déclaré à Paris (26 
coin du voile sur les agissements | février) que la Russie avait volé 
et les intentions réelles du gou- une arme secrète améric L ! 
|vernement travai liste. Celui-ci, | s'agirait d'une mine qui peut flot- | 
t a cause de ses traditions, qui | ter sur durant des jours sans 
ntent à Ramsay MacDonald, | être décelée. Un dragueur de m 
{qu'à cause de la présence dans ses |nes ordinaire ne pourrait pas la 
rangs d'une importante minorité, | recueillir. Découverte importe 
|pratiquait officiellement une po-|te, On sait, en effet, le rôle que 
{litique pacifiste. Les faits révéiés | les joué durant la der 
par M. Churchill montrent le gou- nière guerre, pour enrayer le 
|vernement Attlee sous un jour |transport maritime. Le vol de ce 
Itout différent, L'opposition tra- | secret démontre deux choses. Tout 


Vailliste a donc proposé une mo- 
tion de censi à l'endroit 
gouvernement conservateur, 
cusant ce dernier d'avoir contrac 
Îté des engagements secrets avec 
Etats-Unis, durant 
| visite de M. Churchill à Washing- 
Iton. Les travaillistes ont exploité 
là fond la déclaration de M. Chur- 


re du 


ac 


les la récente 


|chill au Congrès assurant les A-| 


mtricains d'une intervention 

|‘“prompte, résolue et efficace” en 
Corée advenant la rupture, par 
les communistes, d'une trêve 
éventuelle. Le débat a ensuite 
porté sur la bombe atomique dont 
[l'Angleterre fera bientôt 
jen Australie 


l'essai 


Attlee et non pas Churchill 


Tout le monde sait que M. Chur- 


hill est un dangereux lutteur. Il 
ne s'en laisse pas imposer facile 
ment, Aux accusations trava 


il a opposé une dénégation ab- 
| lue. Ce n'est pas lui qui a passé 
june entente secrète avec Washing- 
| bien le gouvernement 
rava te! Il a affirmé “que le 
gouvernement de M. Attiee avait 
{conclu une entente militaire se- 
lcrète avec Washington en mai 
Idernier, en vertu de laquelle la 
Grande-Bretagne  interviendrait 
lavec les Etats-Unis ‘en dehors de 
la Corée’, si l'aviation communis- 
te menaçait trop sérieusement, de 
ses bases chinoises, les troupes des 


{Nations unies”, M. Churchill a ap- | + 
At- |. 


{prouvé l'engagement pris par 
Îtlee. Mais il a ajouté: “En princi- 
|pe, nous nous sommes conformés 
a la politique de nos prédéces- 
seurs et, d'un certain point de vue, 
on peut méme dire que nous ne 


[nous sommes pas engagés aussi | 


[paraît plus dénué de passion. A| 


|hoter que Giono réu 


geure 


sit cette ga- 


de don- 


toujours dif 


ner un nan où double élé- 
nent ne et 

pas. à un 

| veur. are 


qui prennent ce 


a 1iemIme sinon 


se de second pl 


mettre, sur de ses 


loin qu'eux”. C'était river un clou 
d'importance à ses accusateurs. Il 
est évident que le gouvernement 
Attlee jouait double jeu: officiel- 
leme posait au champion de 
la paix inte 


tle 


au commu- 
prer 


envers Les 


connaissance 


régime 


ste chino en secret, ait 


nts 


a pu 


s engagemé 


s « 


ontre sance mili 


chinoise, 
A propos de la bombe 
double jeu pratiqué 

ment Att 


ent quand on 


le 


Le 


par 


lee est encore 


sait ce qui 


rnationale et de la re- 


d'abord, l'efficacité de l'espionna- 
ge soviétique. Ensuite, la nécessi- 
te a ur t pius severe aux eic 
[ment »1mmunistes, Il se peut que 
es érk 1s et les Angla 
it, eux aussi, un système d'es 
pionnage très efficace en Russie 
let dans les autres pays commu 


[nistes: à preuve, les déclarations 
officielles de M. Truman au sujet 
des expériences atomiques en Rus- | 
sie. Mais est évident que ce 
contre-espionnage pas suf- 
fisant. 11 faudrait que les nations | 

ut particuilérement 
l 


pu 


n'est 


occidentales, t 
les grandes puissances m 
prennent les 
Ipour décourager 
|communiste. À quoi sert-il de met- 
{tre au point des découvertes nou- 
ve ell mises aussitôt | 
à la disposition de Moscou? | 


itaires, | 
moyens nécessaires | 


l'espionnage | 


es si es sont 
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Travaux de l'OTAN, 
ecents travaux 


OT.A.N. à Lisbonn es « 


c i s 
sont partagées. Quelques-uns sou 
Li nent qu a fait u LI 
ae Len ŸY consoliidi ss 
f $ re 1 € de Eu p 
D'autres prétendent qu'on est 4 
fort n de l'objectif 
Les p »a solut $ 
tées à Lisbon nv 
prouvées par les par s 
pays € LOL és SilaF « 
tenu près de S60000 } F 
tats-Ur (qu 
a gut Indo-C et à 
s Ang 
te 
ju ou 
Franks, ambassadeur t | 
à Was gton, a refusé ét 
riat d OT.AN. ! peut q 
ce refus s explique } 
se que par des raisons d ir 
\ re! 
\ 
\B 1 
Alle 
é nai 4 
L s ce p q 
O.T.A.N 
Le Canada, pour ; 
optimiste. MM. Pears et ( 
ton, n tres des Aff ext 
rieures et de la Déf 
sont revenus tout ) I La 
[Canada augmentera sa cont 
tion à la défense europét Ï 
jportera de 11 à 12 je no e d 
|ses escadrilles stationnées en 1 
rope. Rappelons, à ceux qui sont 
| portés à l'oublier, que nos eng 
gements internationaux dép 
sent maintenant la solidarité des 


pays du Commonwealth: ils s'é 


|tendent à J'O.N.U. et à l'O.T.A.N. 


Surveillons de près ce qu'on di- 
ra à ce propos à Ottawa, au 
des prochaines semaines: 


Chambre 


des 


Communes 


Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote’ 


par Denys PARE 


Le bilinguisme fut à l'honneur lors de l'ouverture 
de la session fédérale. 


OTTAWA — L'ouverture de 
»ssion donne toujours 
une cérémonie imposante 
Celle que vient de présider le 
nouveau gouverneur général, 
T. Hon. Vincent Massey, ne dé- 
rogeait pas à la coutume. Ce fut 
en fait une officielle 
où rien ne manquait: le déploie- | 
ment gardes d'honneur de- 
vant Parlement, fanfare 


la 
fédérale 
eu a 


le 


ceremonie 


des 


le 


la 


la canonnade.., 
A l'intérieur, l'éclat et la di | 
iité de la cérémonie d'ouver-| 
à prouvé à ceux qui pou- | 
aient encore en douter quun| 
général d'origine ca-| 
nadienne peut occuper ce haut 
poste tout : bien qu'un Bri- 

nnique 

français a l'honneur | 
Tout le monde avait évidem- 
nent les yeu braqués sur le 
nouveau représentant de Sa Ma- 
jesté au Canada. M. Massey n'a 


déçu personne. Le premier minis- 


tre du Canada, le T. Hon. Louis 
| St-Laurent, devait étre fier de 
son choix pendant que lie nou- 
veau titulaire lisait au Sénat,| 
dans les deux langues officielles 


sé à propos de la bombe 
atomique. Sous le régime Attlee, | 
les savants britanniques ont dé- 
couvert à leur tour le secret de 
fabrication de la bombe. Ils en 
ont même fabriqué au moins une | 
(mais il est plus probable qu'ils | 


en ont quelques-unes en réserv 


Le A 


ttle 


gouvernement tiiee a m 
aménagé une usir la fabri- 


, de dire 


gouvernemer 


‘cret le plus 
urchill n’a 
qu'après avoir 


e pouvoir. Durant la derniè- 
e campagne eieCctorale, les tra- 


vaillistes ont représenté les con- 
servateurs comme des fauteurs 
le guerre, alors queux-mêmes 


produisaient da armes atomiques 


et prenaient des engagements mi- 


itaires avec Washington 
ntre e communiste! En 
faisant ces révélations à la Cha 
bre, M. Churchill a peut-être vain- 
cu définitivement ses adversaires 
Modéres et extrémistes 
M. Attlee a fait piètre figure 
dans débat (s'il en juger 
l'apré à dit qu'il 
avait tou a discute 
estion de 


herwell, 


M. Chur- 


ntifique d 


au 


directeur 


atomique de Grande-Bretagne, a 
toujours été au courant de la si- 
tuation. Réponse faible. Aussi le 


programme | 


parti travailliste ne pourra pas 
manquer de traverser une c >! 
sérieuse. On est 


Bevan 
accusé M 


voir jlachement 


a 


ré- 


du pays, 


le discours du Trône, 
oite du gouverneur gé-| 
premier mi- 


re grand canadien 


A 


néral se 
nistre 


la dr 
trouvait le 


un au 


qui n'oublie jamais d'utiliser les 
| deux langues de son pays dans 
les des circonstances, En fa- 
ce de M. Massey, les ju de la 
Cour suprême avaient pris place 
r des ç ses, Il y a quelques 
année encore, le juge de la 
Cour suprême du Canada, lors de 
ies semblable e tour-! 
naient mutuellement le dos en 
étant as ur un immense puff 
(woolsack)., Aujourd'hui, on ran- 
ge 1es Cfa ä la plac ae ia 
able du greffier du Sénat, Trois 
cha cor tuaient la premnie- 
ré angée dont deux étaient oc- 
pé par d'éminents canadiens 
l'origine française : le T. Hon. Thi- 
baudeau Rinfret et l'hon., juge 
tobert Taschere:z 
Comme que 
Canadiens franç 
ançaise ont ete 
€ ouvert 1e la le ses- 
le la vingt et unième légis- | 
lature, Le nouveau gouverneur | 
général parle facilement le fran-| 
çais. On soupçonne à peine Un ac-| 
cent lorsque M. Massey parle no-| 
tre langue 
Une entrée solennelle ! 
la lecture du discours] 
les 
nt re 
nt € 


| M. 


reçu par: 
d'applaudissements | 
| 

députés auraient! 
| 


ainsi leur recon-| 


1x 


14 


motions relatives à des mi iges 
de condoléances de part ; 
| Communes à l'adresse de la rei- 
ne Elizabeth II et à la reine- 
mére, Le premier ministre mar- 
qua alors une fois de plus le fait 


français en déclarant qu'il allait 


“dans l'autre langue offi- 
cielle de 
termes des deux adresses 


L'entrée 


lire 


Parlement 


notre 


du nouveau gouver- 


neur général dans l'enceinte du 
Sénat mit soudainement fin aux 
murmures provenant des gale 
ries combles et du parquet de 
la Chambre où avaient p pli 
ce les diplomates, le enateurs, 
les épouses des dignitaire 

Le gouverneur général portait 
e costume W Celui-la 
méme dont s l Lord 
Tweedsmuir lors di nn terme 
d'office à Rideau Hall de 1935 
| a 1940, Ce costume a été donne 
en cadeau à M. Massey par Lady 
Tweedsmuir, C'est un riche uni- 
forme que le nouveau représen- 
tant de Sa Majesté pcite avec 
élégance. Les prédécesseurs im 
médiats de M. Massey n'avaient 


pas porté le costume Windsor lors 


de leur terme d'office à Rideau 
Hall. Le port de ce costume qui 
convicnt à mervei 1 1 hon 
me de la dignité de M. Ma: 
ajoutait encore de l'ecial à la ce 
rémonie d'ouverture A vrai dire, 
c'est avec beaucoup d'aisance et 
une grande dignité que M. Ma 
ey à assumé ses premières for 
tions vice-royale 

Malgré les n pli projec- 
teurs des cinéastes projecteu 
dont le nombre semble fr 
ter chaque année, et q t 
devenus autant par jeur nombre 
que par leurs dimensions fo 
çants pour le pt teu 
me pour les officia ma 
quait tout n pe ‘ 
couleur, cette a l'ouvert 
re de la se \ € enc 
er lé natior L { 
de f I nt et i L € 1 
ompre que 1€ L ü 1 € 
milite Le éceptior hab 
tuelles des président € de 
Chambres n'ont pas eu li 
te année 4 cause 3 e } rt 
récente de George VI 

Une longue session 

Le traditionnt s du 

Trône énumèêre d'une Li 


nérale les prin 
que le gouvernement & 
présenter au 


Ces bills sont fort r 


ipaux pi à 
ntend 


1 
101 


cours de 


| te année. Presqu 1 pro) 
de loi qui seront Pate 
lernent Qurant 1es q ; DrO- 
| chain mois sont déjà us 
au pupulc Le prono 1cs 
co éristes parlementaires ont 
été, po just 
Le gra! £ ” 
£ L L4 L Li f - 
0 rs du Trôr 1t déja 
entrevo ne longue s Les 


(Suite à la deuxième page) 
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La dernière mode 
....de manteaux! 


NOUVEAU! ,,, La mode va aux tissus de prin- 


temps . .. manifestée par l'importance accordée 


à l'extérieur de votre nouveau manteau! Nou- 


veau! Tissus à surface rugueuse, côtelee et 


brossée . . . Tissus imprimés en molleton, 


drap croisé, Tweed, cachemire et poil de 


chameau, à texture épaisse duveteée. 


Nouveau! ,. le manteau Pendulum, 


° 
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lignes droites, tombantes, et gra- 
cieux plis d'un côté à l'autre — qui 
met en vedette les modes à lignes 
amples 
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Etage de la mode, à la Baie, 
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Comit Dutert, Robert Leone, Jecques Lafiviere, Roymond Bourque 
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Remerciements 


Pierrette 


Lettre ouverte 
a J. Renonce 


Bien faire 
et laisser dire 


M. E. SABOURIN 
Assurances de tous genres 
Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 
195, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone 201 351 


Lafrenière et Fils 


POUR TOUT TRAVAIL DE FERBLANTERIE 


Bruleurs et fournaises à l'huile 


Nouvelle adresse: 97, rue Knudson, Norwood 


Teléphones: établissement 202 356 
201 568 


résidence 


Tous genres de photographies 
® Albums de photos 
® Groupes de familles 
® Banquets 
® Evénements sportifs 


GENE GAUTHIER 


489, rue Giroux Téléphone: 202 652 
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Visite du KR. P, Audet 


Scene theatrale 


Rapport annuel 


Pour réparations de dacty- 
lographes, de machines a 
additionner, pour achat et 


location de  dactylotypes 
neuves et d'occasion, adres- 
sez-vous à 


Careme 


Reliance Typewriter Co. 
Telsphones 
Bur. 927052 — Rés. 203 595 


322, rue Donald, Winnipeg 
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Changement d'heure 
Boniface 


A 


Paroisse de la 
Ste-Famille 


CITE DE ST-BONIFACE 
AVIS 


ionné que le Rôle 
d'affaire de la Cité de 


compielée et pourra étre 


PAR ORDRE 


MAURICE PRUD'HOMME 


G effier 


Les élèves du 


COLLEGE DE SAINT-BONIFACE 


présentent 


OLIVER IWINT 


adapté à la scene française par Marcel Dubois, 
sous le titre d'‘’Un cri dans le brouillard’ | 


Au PLAYHOUSE — Mercredi, le 12 mars, à 8h.30 du soir 


| 
LS? LT LT | 
| 


Billets réservés: $1.00 et .75 Billets non reservés: .50 
En vente au College — Téléphones: 204 400 et 201 495 
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A trav s les centr s ; du Manitoba 


St-Labre 


Parties de cartes 


, Nous félicitons les organisa 
cr rie e 3% e a teurs de la partie de cartes du 
mois de janvier. les familles Hu- | 8 Né 
° bert Ross, Louis Yvon et Emile VASSAR Notre curé, M 
rté 1X uran Poiron | abbé L. Pardyka a organisé un 
ù car 92 té- 
rempo Cette soirée à rapporté la jo- | {grand per les 22, À 24 so 
tusal Winter Fa le somme de 596.00 ter, Ce fut un magni ique g | 
ST-CLAUDE -- La erémerie de : “Royal Agricuiturai Win Le 17 février eut lieu une par- icès rapportant le revenu net de | 
St-Claude à remporté 19 prix de à Toronto Lx, Le ie id cré. tie de cartes organisée par les] 1$1,000; ceci pour payer les det- | 
heurte au cours 1951 nous Le gérant el Deurrier ce ? 54 familles Joachim Poiron, Henri | ites paroissiales 
fait pla d'emumérer ci ces |merie @e GS 1 faut de Grenier et Octave Ross | | M. le curé remercie sincèrement | 
prix Hd 009 laire du bon Les s nage nants des prix des cartes | ous ceux qui étaient présents, | 
Pre prix: pour le plus hat |/2 PORRe FT merci tous Milles Angéline Gérardy et | [ainsi que les suivants qui ont | 
pourcentage de t L ». | beu Ù dise pou vs ne Grenier, MM. Louis Yvon |contribué au succès par leurs gé- | 
e qualité à | M > péciale apportée au|ef Julie Bodnard | néreux travaux: Mme Armand | 
nitoba — 100 eurre many "erême, ce qu al Un billet de cing dollars é- | Brouillette, présidente, assistée | 
scturé d e 195 ae emporter ces non houa à M. Lucien Thomas et par Mmes Jos. Cayer, Albert | 
Prix spécia né aux 8 beu b eux prix in autre, à M. Alphonse Grenier. | |Cayer, Steve Boutang, Ovide Cô- 
ers ayant le : et A l'o m de la “chaine ex Grand merci aux organisateurs | té, D. Boileau, A.-J. Beaudry, P. 
sure » Le AITe COM: | Doit de la Société d'Agricul- qui se sont dévoués pour la réus Gauthier, Grouette, MM. A.-J.|! 
erciai durant les se MA Al, de St-Claude, la crémerie de site de cette soirée, ainsi qu'à tous Beaudry, Justin Beaudry, Ar- | 
‘ut 1951 A Si-Claude iécidé de donner le |ceux qui ont bien voulu les en- | |mand Brouillette, Eugène Beau- | ———— 
Prix spé atiripue aux rontant des prix qu'elle à reçus | courage | |cage et Frank Boutang 
meries les plus propres € 28 | Jour son beurre dans les différen La recette fut de $66.00. | Les gagnants des beaux prix 
“ieux entre P expositions, l'an dernier, con di otsns | furent: Mme P. Gauthier, de Vas- uccès es rois ernières 
Pre p x- me p d'exposition pour la crè Ë a-et- | |sar, Mme H. Charpentier, de Vas- | 
position 4 : £ à- | me ate et les règlements Etaient en visite récemment |sar, M. J.-A. Lavergne, de South | 
edeB d'exp eront ic jans notre paroisse M. et Mme Junction, M. Jos. Bérard, de pi e cartes à ine a s 
Pre 2 ix 16 ' que ! ps La Alex  v ag à M po | Pierre, et M. A. Turenne. rti 
: prix cette année 54 M. et me inaire Gendron, 
prix: p of À Lu n. 1: We ; eg pr ane auare TRES ur-20 La 
D paf 7-0 -  ncourameant l'in. sue Angèle Gisiger et M. Van- | “Le Jeu du Rosaire”, pièce en quinze tableaux de H. Brochet, | | : | PINE FALLS — Nos trois der-|tes furent: premiers pr x Mile 
do Ph )r ‘ 4 ag an & lale jouée par les Junioristes, vous fera revivre pendant deux heures les aurier |nières parties de cartes ont "SC Irène Malo et M. Omer hèvre- 
P nie 4 Te Dastéme uinze mystères du rosaire et les principaux épisodes de la vie de | “à {porté un bon sucrès. Celle du 17/|fils: consolation, Mr e Martin et 
es! : e beu , ru, . à P . | Jésus et de Marie. Naissances |février donna la somme de $78.00. |M. Olivier Berthelette; prix d'en- 
sf. sd : 1 Ont eu Fernand-Joseph-Edmond. 11 à pére so Le 20 févr . G 1 fi Les premiers prix des cartes al- |ltrée. Mme Albert Stevens. 
dns ’ LEA en éuthior 2 saston-Par ils + 
p Ecole Parthenay l'Edmond Gauthier et de Mar- | à de Jacques Péi oquin et d'Adèle | lèrent à Mme Justin Normand | La partie du 2 mars donna en- 
nes PTS DRE probe Ve Pal + Sd 2 Concours de français de M. Arthur Bruce; ceux de $102.00. Mme Lucien Dé- 
éme / "A - 2 , | Brémaud. Parrain et marraine, nEX ’ | viron our ; 
moi e février hôpital de St-Bonifac F É | FA } é st- ï * ut pri 
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ne : 1 B 32% et marraine, M. et Mme Joseph | l'Association d Education ge gt ef ec domage de Après le whist, il y eut crib- |celui des hommes: Mme P. Bru 
à ù G ” rl: 1 n G et 947. vw... ai ,* Î |Marie, fill ul i t Apres | st, : - Le eu 
“rc f 14.6 Yvon, oncle et tante de l'enfant le 17 MAI 1952 Lena Verrayghea. Parrain et mar- !bage. Les victorieux furent MM. |neau et M. Eusèbe Dean, ceux 
tion W Là à r de JC ! € ä EDIT CIV-D MASSE raine, M. et Mme Gustave Ver-|Léon Berthelette et Alexandre |de consolation, Le prix d'entrée 
À. "4 G V: 0 bert # ' Voici la liste des paroisses qui participeront au concours de con a ( , 7 be Pelletier et le prix d'entrée é- léchoua à Mme Alain Lafrenière 
) é à G e Ï Si ne B € 95 Fannystelle français de l'Association d'Education des Canadiens français du Ma- 1e 29 janvier: Gérald-Joseph Lu à af Hills Lavoie Il y eut programme de chants 
. ” . ène GoDin 94 | : gue > voûe, ". Dot d Ç Er - t de musique et un délicieux 
d u nitoba: . ntai sardi , rti r y e e usiq 
: p p Grade Dequier 9 Malades | x fils d'Anteine Desjardins et d'O-| La partie de cartes du 24 fé | goûter fut servi à chacune de ces 
aition à ja j N à F'or Nous souhaitons un prompt ré- | Paroisses Ecoles Nombre de concurrents della Landry. Parrain et narrai- |vrier rapporta la somme de | 5arties de cartes. 
Ex ; G bert 92 - AGE é age, 2 POÈTE ’ Ur ‘ ,|ne, M et Mme M: et Mme Joseph Chaput. $120.00. Les gagnants aux car- 
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Canada Exhibit A ation”, | Sibilleau Grades Il 6 Painchaud gt A'bert Ménard. | Anne des Chênes Couvent 22 | bé  Deniset-Mernier, visitait nos 
 Ottau Correction là et là Collège 50 | é é ra ion ÜU ar F ras écoles et rencontrait nos institu- 
Deux ,froisie p 8 Dans a mique de la semaine M. et Mme Martin Hamel et | Caledonia 11 | | teurs et nos commissaires, ainsi 
beurre d'exp à l'exposition | Gernière, l'accident qui a requis | leur fille sont partis pour la Co- | gps : [eue ceux des districts avoisinants. 
5 points de suture a été subi par | lombie Britannique pour un mois. St-Aiphonse St-Alphonse L) par es jeunes e e- ga e l se dit ne opt du progres cons- 
M. Paul Rey, Ce fut M Le Ma- Ils y visiteront des parents et Ste-Agathe Ste-Agathe 102 ! ss av ue. élèves. R 
: n qt L n 1 1 ANUrsiIng mis St-Antnine 14 QUE 9 F * * “n Visite pour queiques jour 
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rechorgeons tous genres M. Paul Martin à paru par erreur Partie de cartes RMS 3 À dr 12 février avai è NT la Le |ment contestées s1 le Beaulieu, M. et Mme Edgar 
chirr « n , fait étab ine pou La partie de cartes organisee F L Mari 36 gion, la célébration annuelle Or-| La partie se termina par un|Carrière et 'eurs jeunes enfants, 
d'extincteurs chimique en be D or tomber sur la! par la partie ouest du village | Pruxelles Ste-Marie ‘.|#anisée par les élèves du cou-|ointage de 7 à 6 en faveur des dé St-Laurent 
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629, rue Wall, Winnipeg 11 etait ve en serait mort ? an 2: cp G Te Parthe 14 Conseil Ed pb re jet PERS el MM. Henri Dorge, Louis Bré- | cemment 
2 sur Le 10. Î n peu op | Be 1 l'Elic prix de nom F à. ; 20  °vénement avec ardeur Pour sti |maud, Auguste Gauthier, Ray- Bapté 
Téléphones: 729 524 - 729 525 lie ‘“P: dar 1 e, ainsi james, MM. Henri Arnal et Emile | Caye: Thibert | mule leurs efforts, M. Paul| »ond Courcellés, Gérard Beau 
mf Guyot Dunrea Dunrea 57 | Joyal fit don d'un magnifi-| join, Joseph Lemoine, Donat A-| Le 10 février: May-Elizabeth- 
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Elie Elie ' Une température idéale favori-|rius Lemoine, Richard Dorge, TOR 0 \AITane, 3 , 
Dr M. R. Shuckett ucces e a secon e St-François-Xavie Centre 45 sait la réalisation du program-| Harold Rochon, Aurèle Dorge,|Eusèbe Dean, , He 
Dentiste . nt Ste-Elisabeth Lévis 8 me, Nombreux furent les parents | Marcel Nolette, Gilles Alarie, Ro-! Le 24 février: Joseph Philip 
artie de cartes le unrea pa qe dé: ds 49 qui répondirent à l'invitation del gér Péloquin, Roger Brémault et pe-Léon, fils d'Alain Lafrenière 
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peu pius Fr ux que pour ä ne, donnée pou la ralie Haywood 12|— MS sinthhstntsitens mt ae prepareren aava s L L Parrain et marraine, Raymond 
N DELA UIS première pa i disputèrent Le bingo et la roue de fortune St-Jean 2 téressante représentation où l'on dt Lola Hier 
JEA Q les jolis prix préparés avec soin furent fort achalandés et finale- | [le-de-Chênes Coquart 32 Inwood |reconnaissait les quatre saisons; es 
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Hospitalisetior Etc Mentionnons aussi Mmes Léon |Témine St-Jean-Bap ruéetd Be 20! 19° vis \a vieille: Les Poussins Soubr 
Boulet et Armand Fortier qui Félicitations sincères à Mmes Ouest 13 M. et Mme Wilfrid Breton et}1820: le vieux et la vieille; un es u Y 
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comprenant M. et Mme A. Bou- Le lundi soir 25 février, un bon St-Alexandre 9 à l'o ‘asion ? a rnt rce e|des V et VI Après avoir délibéré Mäles OP. SOUDrY en 
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fille, Mile Délima Desmarais, et'ter à la 8ème assemblée généra- La Salle St-Hyacinthe 23 | sette, Humphrey et Gistie ren-|teur à Maurice Péloquir. B. Rocks 2000 1050 3400 17,50 
ÉD ù file itaien 7. EP AS 2 Pan 5 1 toits à NM M Alf 1 è à ne PEN N. Hamps 20.00 1050 3400 17.50 
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Venez nous voir au besoin 


Allard Motors and Implements 
maintenant situes à 662, chemin Pembina, 
vous invitent a visiter leur nouvelle salle de montre. 


Nous æmmes vos agents officiels Allis Chalmers. 
Nous pouvons vous offrir les meilleures aubaines en 
fait de tracteurs neufs et usages à chenilles ou à 
roues. Nous acceptons des machines usagées 
en échange. 


Tres bonnes aubaines en fait d'autos et de camions, 


Vérifiez chez nous ce dont vous avez besoin, 


Allard Motors & Implements 


662, chemin Pembina — Telephone 423 750 
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Le cartiaval de Ste-Rose du Lac 


STE-ROSE DU LA( 


nr Ï [ € é, à Ste-Rose 
L à 1 ongi s attend 
E r: ( { € qui 
témoigne € 1r'€ l: fois qi 
existe n esprit de coopération 
et de dé eme chez nous 

Le al fut organisé er 
collaboration avec le comité de 
a patinoire dont le membres 
sont: président, M. Bill Rvder: 
vice-président, le R. P., Paquette; 
secrétaire, M. Jean Molgat: mem- 
bres de l'exéc MM. Bob Pou 
lin, Au Jos. Monteyne 


naot et e person- 
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Chaque demande de changement | 
d'adresse doit aussi être accom- | 


|peunée d'une des dernieres bandes 


| jaunes. 


Jeunes filles maigres, 
acquerez une 
silhouette elegante 


Gagnez de 5 à 10 livres — 
et plus d'entrain 


Satistaction e: livraison assurees. 
Demandez notre NOUVEAU dépliant montrant com- 
ment nous pouvons vous épargner de l'argent sur 
vos lainages, - 
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ls éta variés et bea 
rendirent la tâche difficile pou 
»s trois juge Mme E. Maguet 


Mile Christense 

Les prix furent 
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Divis 6-8 ans: 1. Ad 

Gendreau: 2. Claude Duf: 
3. Irène Gendreau 

Division de 9-11 a 1. Jear 

né Maitre; 2. Ronald Adam; 
3, Paul Guyot. 

Division de 12-18 
Scott; 2. Gilberte Jacob; 3 
Lagimodière 

Félicitations aux gagnants et 
bravo à tous ceux et celles qui 
ont bien voulu prendre part au 
concours 

Nos deux bouffons, Ryan Scott 


n et M. Arnal 
attribues com 
suit 


on de 


ans: 1 


et sa ‘‘femme Paul Delveaux, 
réalisèrent une comédie désopi- 
lante, Pauvre Ryan, il aurait pü 


prévenir cette tragedie, au lieu 


de faire venir l'entrepreneur! 
Pourtant, M. le docteur Gen- 
dreau se tenait prés de la scène 
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Le district de St-Cuthbert organise 
une partie de cartes a Lorette, Man. 
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Service anniversaire de M. 
J.-B. Chartrand, à St-Laurent 


St-Bonitace 


ST-LAURENT Le jeudi 3 ne des Ché € 1e et 
févrie eu lieu le service Mme Aimé ( ue 
aire de Je Bap e Cha M M N 
f ‘ Pierre Cha 
nd des premiers F ie N t 
e St-Il t ot 
C'£ Pi 
Cna t Af M + € t 
a pren ù s« 1 
u \ier sion P B et M 
\ at 1e à 
j t a orté \ F k I 0 
ina q . L 
qu'a Camp a & ù 
Q ix Pierre, à : , : 
< 1 Y : k 
L L M. Ad ( f 
| ) à la Poule : ] 
1 a Vianitot S q à N < 
ii W peg { [ \ 1\r 
Duck Bay au n i du lac W ï té | d 
pegos tra ées e St € 
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e le cendan esque tous d'à a: n tiré 
établis à St-Lau ge nt 1 : ds t a à 
Va-et-vient statue du Sacré-Coeur fut gagnée 
MM. et Mmes Aimé Chaï par M. Louis Bo \ 1 mon 
et Jos Prairie visitérent tre-brarcelet pé Mme Jérôme 


M. Prairie. à Ste-An- | Guiboche, de St-Laurent 


M. Floran Girard, anciennement de 
Ste-Anne, est décédé à St-Boniface | 


parents de 


STE-ANNE Le mercredi 20, dette ation e Renold 
fevrie M. Floran Girard, ancien | Vincent; hommes, MM iles T1 
paroissien de Ste-Anne, nm ait | fontaine, Joseph Perron et Raï 

ibitement à l'hôpit de St-Bo- | mond Longmu 
niface Un progrämn t ( int 

Né à B PQ. M. G À hants, n que, et exe 

1 arriva à Ste-Anne ave € cute anin n q er per 
parents, à l'âge de 6 mois. Il quit nt las ée f e prt suf 
ta cette paroisse apres Y avoir |1i inte ou succe 1e a partie de 
exercé e metier ae boulanger | Cart 
pendant environ 20 ans. Depuis ô 
quelques années, M. Girard tra- En visite 


vaillait à l'hospice Taché Notre vicaire e R. P. Bilan 
Il laisse dans le deuil une fille,  chette, avait le plaisir, ces jours 
Mme Léon Boucher (Florence);} derniers. d'accueill $ frère, 
in fils adoptif, Fortunat Cham-|M. Joseph Blanchette, de Mont 
pagne, étudiant en médecine à |;6al, de passage dans l'Ouest, M 
l'Université du Manitoba; deux | Blanchette est employé à la gran 
soeurs, les Rév. Srs Mathilda et! de gare Nation de Montréal, 
Ste-Eugénie, de la Maison Pro-!;u centre d'informatiot 


vinciale des Soeurs Grises, et un 
frère, Gustave, de l'hospice Taché 
Remerciements 
Les familles Girard et Champa- 
gne désirent remercier tous ceux 
aui leur ont témoigné de la sym- 
| pathie à l'occasion du décès de 
M, F, Girard A 
| Partie de cartes 
| Le dimanche 24 février, les En- 
fants de Marie organisaient une 
partie de cartes. Les prix furent 
gagnés comme suit: dames, Mlle 
Lucille Desautels, Mme Louis 
Massicotte et Mile Isabelle Au 
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Gouret 
La semaine dernière, nos Tigres 
juniors se mesurérent contre les 


cotlégiens de St-Boniface, au col- 
ège même, Nos jeunes céderent 
|la victoire à leurs adversaires par 
[un pointage de 6 à 5 
| rendirent également à 
Poplar Point pour une autre jou- 
te et revinrent victorieux, Le 
pointage fut de 16 à 8 

Tournoi 

Les membres qui font partie du 
club d'amusement de St-Eustache 
lésirent faire part à leurs amis de 
St-Eustache et des environs que 
eur tournoi de hockey annuel 
notre patinoire je 


s se 


aura :1eU Sur 
samedi 8 mars 
Bienvenue à tous! 
Va-et-vient 
solais était heureuse 
quelques-uns de 
St-Boniface écem 


Mme Ma 
le recevoir 
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ment, Les visiteurs furent M. et CHAMPIONS 
Mme Ed. Toupin, M. Urgel Ré 
millard, Mme Oliva Martel et son 

f e 
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Mgr J. Reibel décédé le 22 
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Réunion en vue d'organiser un 
conseil de C. de C. à Montmartre 


MONTMARTRE 
tante réunion des Chevaliers de 
Colorab et des candidats à eu lieu 
dans la salle paroissiale le diman- 
che 2 mars, sous la présidence 
M EE. Wing de Clenavon 
M. l'abbé J-A Foisy souhaits 
bienvenue aux 69 membres et 
présents et fit connai 
de ausempiee, À 1#à 
mation d'un consen 


Une impor- 


de 


L 1 en 
candidats 


tre le 


à Montmartre 
Etaient préser 
Grand Chevalie 
dr secréta 
Wevburn, W 


ts 


MM. Bicker 
G., Vanden 
du conseil de 
Bishop et le 
du onseil de 
Falhman, député 
new an 

ing, Glena 
Montmartre, Ken 
sa étaient représentées 
buffet termina cette 


esse re 


la Saskati 
rillages de Kip 


rais du chant 
du dimanche 2 
félicitations 

ontinar- 
part 


trois 


E] 
mars et 
Les 


tre 


a grand-messe 


mérite 


pr 


de 


4 enfants 


au couvent du Sacré-Coeur 


| Jours, 
de Montmartre Plus de 69 ont 
suivi les exercices préchés par 


le R. P. Kuelsmer 

Mme Walter Lavoie est actuel- 
lement à l'hôpital de Montmartre 
| Un camion est entre en colli- 
sion avec un wagon chargé de 
blé sur la route no 16, à quelques 
l'ouest de Montmartre 


milles à 
Læ blé a été répandu sur la rou- 
te et le chauffe du camion «a 
subi un choc violent mais a pu 
continuer sa route. Un autre auto | 
venant en sens inverse s'en est | 
tiré indemne 

Gouret | 

Montmartre deviendra-t-il un 

centre de gouret? Tout l'indique 
Dernièrement, le club de l'école | 


technique de Régina rencontrait 
le club de Wolseley s notre 
diace. Les enthousiastes sup 
teurs de Wolseley ont vu leur 
club défait par un score de 3 à 14. 
Une défectuosité dans le service 
électrique au -ommencement de 


r 


a partie l'a retardée pour une 
bonne heure. M. Lucien Gou- 
let et autres ont réussi à réparer 


cuits à l'extérieur, 
ure au-dessous 


par une 
de zéro. 


les cir 
temperat 


périssent dans 


un incendie à Veillardville 


VEILLARDVILLE U 


cendie d'origine inconnue détrui- 
«it de fond € comble la derneure 
te M. et Mme Norman MeGratten, 

e rdi matin 26 février Quatre | 
enfants d e famille dix péri 
rent dans les flammes La mère 
sortit avec la petite Norma, âgée 
de 4 ans, ma ne parvint pas à 
rentrer de uvea pour secou- 
rir les itres enfants 

M MeGr: itten était parti pour le 
b tôt après déjeuner, Le plus 
âgé des garçons, Larry, et sa mè- 
. étaient écouchés aprés dé- 
jeune cs enfants ayant les oreil 
ons ne fréquentaient pas l'école 
depuis une semaine, Quand le feu 
fut décou Larry (16 ans) sor 
tit par la ‘être de sa chambre 
ave e pe Ronnic 

Sont mort Lester 12 an 
Charles s, R 9 ans, et le 
bébé, Gle 15 m 

De voisir M. et Mme Len 
Thrusse iccoururent sur les 
eux ma ne purent preler se- 
cour Ils amenèérent Mme Mc 
Gratten et Norma à l'hôpital de 
Hudson Bay tandis que d'autres 
voisins restèrent jusqu'a ce que | 
es membres de la Gendarmerie 
Rovale et le docteur J. Silver 

Gravelbourg 
Ça et la 

M. Alfred (Pat) Gauthier est 
parti À Rochester, Minn, pour 
traitements médicaux 

M. Maurice Blouin, fils de M 
et Mme Horace Blouin, d'Oshawa, 
est en visite chez des parents et 
amis 

M. Gilles Colpron, du C.A.RC 
de Winnipeg, ainsi que Mille Hé 
lène Dubois, de Storthoaks, sont | 

promen ade chez M. et Mme 
Ernest Colpron 

Mme Rosario Morin est partie 
à Kelvington, Sask.,, pour y vi- 
siter sa grand-mère, Mme E. God- 
dard, malade à l'hôpital 

Départ d'une religieuse 

A l'occasion du départ de Sr 
Alice Gauihier supérieure de 
‘hôpital St-Joseph depuis 6 ans, 
les Dames Patronnesses organi- | 
sérent une soirée d'adieu. il y 
eut chants et jeux auxquels pri 
rent part les gieuses de l'h6- 
pital et un bon nombre de mem- 
bres. Tous s'amusèrent avec en- 
train 

Mme la présidente présenta à 
l'héroïne de la fête un cadeau 
souvenir et la remercia de son 
dévoueme Celle-ci répondit en 
termes appt opI exprimant son 
regret de qui ravelbourg. La 
Rév, Sr Gauth nous a quittés 
le lundi 3 mars po Montréal 

La CIC, 

Le dihanche 2 mars, à la salle 
paroissiale, les membres de la 
C.J.C. eurent leur déjeuner-com- 
munion mensuel. Il fut mention 
d'un souper aux crêpes au profit 
de la paroisse, le dimanche 23 
mars. Différents comités furent 
élus pour organisation du sou- 
per aux crêpes et la partie de 
cartes qui suivra 

En traineau! 

Si la température le permet, le 
dimanche 9 mars, nous aurons 
notre promenade en traineau 
N'y manquez pas! 


Pour toute demande de chan- 
sement d'adresse, il fout mention- 
ner l'ANCIENNE et la NOUVELLE 


adresse 


Une Vive Démangeaison 
Me Rend it F l 


Snmgepe 
Len capes, à pied € RS Re 
tr prunes. À ne tache 
melère spenca nan à 

re, mm VOL AGEN vas 
œuntment à votre aa mem 


ssent retire es corps des rui- 
nes 

M. MeGratten, vétéran de la} 
{deuxième grande guerre, était 
| dans le disérict depuis 1935. 

Survivent aux enfants, leurs 

et mére, 4 soeurs: Mme R 

Philips (Lucille) et Lillian, de 
Hudson Bay, Lois, de Cranberry 
Portage, et Norma, à la maison; 2 
frères: Larry et Ronnie; leur 
grand-mère, Mme B,. Cartier, ain- 


si que de nombreux oncles et tan- 
tes demaurant à Veillardville 


La messe des funérailles fut 
chantée par le R. P. G. Van 

[y ckt ps." dans l'église pa- 
roissiale, devant un grand nom- 
bre de parents et d'ami 

Les porteurs étaient: David 
Morin, Donald Nice, Douglas 
Thrussell et H. Menzies 

Malgré la tempête, près. de 40 
autos firent le trajet de 10 milles 


pour l'enterrement à Hudson Bay 

Mme McGratten et Norma fu- 
rent transportées d'urgence par 
avion à !l’hôvital] de Régina où 
l'état de Mme MeGratten est très 
critique 

Notons que Mme McGratten est 
membre des Dames Catholiques, 
étant secrétaire pour 1951. 
| _ A la famille si douloureusement 
éprouvée, nos sincères 
thies 

La Croix-Rouge de Hudson Bay 
et autres organisations ont formé 
un comité de secours afin de ve- 
nir en aide à la famille 

Parmi les parents venus pour 
les funérailles nous remarquions: 
{Mme Jeannot (Lucille Cartier), 
Tentallon, M. Tom MeGratten, 
M. et Mme H. McGraätten, M. et | 
{Mme Marvin Angus, M. et Mme | 
| Ale xander et Emily Cartier, tous 
de Tisdale, Lois McGratten, de 
Cri anberry _Portage. 


sympa- | 


de | 


“Match” de Radio-Canada 


“Match”, 
lundi soir à 9 h. 30, 


programme de Radio-Canada présenté à CKSB chaque | 
poursuit sa brillante carrière depuis une vingtaine | 
de mois grâce, surtout, au talent de son animateur, René Arthur. Ses 
collaborateurs immédiats sont Paul Legendre, réalisateur de la p 


re- 


{mière heure, Paul-Henri Chagnon, réalisateur à Montréal, et Charles 


| Dussault, annonceur, 


(Radio-Canada) 


Jubilé d'argent de M. et Mme 
Guy Minvielle, de Saskatoon 


SASKATOON Le samedi 23 
Po ro M. et Mme Guy Min- 
| vielle célébraient leurs noces d'ar- 
‘gent. Le matin, à 10 h, une 
grand-mess ennelle fut chan- 
tée dans l'église des SS. Martyrs 
Canadiens. M. l'abbé Alphonse 
Minvielle, de Portage la Prairie, 
frère du jubilaire, officiait, as- 
sisté de M. l'abbé O. Lacroix | 


comme diacre et du R. P. Schnork 


comme sous-diacre. Ce dernier 
fit un court sermon très éloquent 
et fort approprié. Le choeur de 
chant, composé de Jeunes filles 
et dirigé pa les Soeurs de: Mis- 
sions St-Joseph, exécuta ine 
messe très appropriée. Mlle Si- 
|monne Minvielle touchait l'or- 
|gue. Outre les membres de la 
|famiile, y compris Mme Min- 
vielle, mêre, venue de Portage 
la Prairie, on remarquait, par- 
mi l'assi plusieurs mem- 
bres du et bon nombre 
d'ami 

Un diner fut rvi au “Lynn- 
| brook Inn” à la fami et à quel- 
ques amis intimes, Dans l'après- 
midi, à la résidence de M. Min- 
vielle, un goûter fut offert à tous 
es amis qui vinrent offrir leurs 
souhaits au couple jubilaire 

Une ‘“veillée de famille’ clé- 
tura cette journée mémorable 


pour M* et Mme Minvielle à qui | 


nous présentons nos félicitations 


et nos meilleurs voeux pour une 
longue vie heureuse et prospère 
| Soirée 
| Le dimanche 24 février, les da- 
mes de la paroisse des SS. Mar- 
tvrs organiserent une soirée au 
rofit de l'église à l'école St- 
au!, sous la direction de Mme 
G. Ricard, Cette soirée avait été 
remise à cause du décès de S. 
M. le roi George VI. Comme les 
précédentes, elle fut un grand | 
|succès. Une saynète, présentée 
[par Mme A. Vandale et M. Ro- 
ger Dupu fut goûtée de tous. 
[Un “sketc ntitulé “Barbershop 
Quartet” auque prirent part: 
[MM Charles Pa pen, coi iffeur, À. 


Une partie 
rapporte $10 


| DOMREMY — Le dimanche 24 
février eut lieu, à la salle parois- 
siale, une partie de cartes s0 
les auspices des Dames de Ste- 
Anne. Il y eut lonne assistance, 
Les gagnants de la partie de 
wbhist furent: pour les hommes, 
Léo St-Hilaire et P. Issinger, 


consolation, 
dames, Dolorès Houle et Rosil- 
da Leblanc, consolation, Mme E. 
Lavertu 

Un programme musical 
la partie de cartes et un excel- 
llent goûter fut servi. 
| Nos remerciements à Mme A 
Doucet et son comité de dames, 
ainsi qu'à Mme M. Forestier, 
pour l'organisation du magnifi- 
que programme, et à tous ceux 
qui sont venus les encourager. 
La somme de $108.00 fut réalisée 

Une 
sous les auspices des Dames de 
l'Autel aura lieu, à la mi-carême, 
le dimanche 16 mars prochain. 
Tous y sont cordialement 

Déces 

Nous apprenons la mort de 
Mlle Gilberte Détillieux, décédée 
à la suite d'une opération subie 
à Montréal, et nous nous em- 
pressons d'offrir nos sincères con- 
doléances à Mme Elise Détillieux, | 
de Prince-Albert, et à la famille. | 

Va-et-vient 

| M. et Mme A. Kennedy sont 
de retour de leur voyage à Mia- 
imi, Floride. 

Mme Brodeur et son fils, René, 
{sont revenus de l'hôpital de Cud- 
[ver "th 
| M, A. Vallée et sa fille, Flo 
rence, ainsi que Mme Télesphore 
Fe sont de retour de Roches- 
ter 


| 


ê 


Mme A. Barre est hospitalisée | 


|à Prince-Albert. 
Baptèmes 
M. et Mme 
[les heureux parents d'un fils, 
ibaptisé sous les noms de Larry- 


CAMPAGNE de 


Bonne 


Voyez notre Agent maintenant ou sujet 
de la graine de semence qu'il vous 
faudra le printemps prochain. 


en ALBERTA 


POUR DE 
MEILLEURES 


bonne semence 


LTES 


D. Favreau; pour les | 


seconde partie de cartes | 


invités. | 


aniel Kuseh sont | 


de cartes 


8 à Domrémy 


Raymond. Parrain et marraine, 
ÎM. Frank Kusch, sr, et Mme M. 
| Johanis 

| Née à M. et Mme D. MeGrath, 
une fille baptisée sous les noms 
ide Marie-Sandra-Louise. Parrain 
et marraine, M. et Mme Gustave 


|Baudais 


Une retraite 
au couvent 


suivit | 


| ST-LOUIS Du 21 au 24 fé- 
vrier, les murs de notre académie 
ne résonnaient plus des rires 


[joyeux de jeunes éiudiantes. Tout 
était silence et calme dans la 
vaste maison. C'est que c'était 
le temps de notre retraite fermée 
annuelle. Le bon Dieu passait 
parmi nous, aussi étions-nous 
|bien recueillies pour profiter des 
| grâces qu'Il nous apportait à pro- 
fusion. 

| Le R. P. Marcil, 


O.P. prieur 


Va le, apprenti, G. Ricard, R. 
Dupuis, G. Swanson et W. Riddle, 
client uta uhe not. d'hila- 
r progremme, De la 


rondes et un gouter 
iree tres reus- 


jements aux dames 


remer 
leurs collaborateurs. 


| _ Storthoaks 


Va-et-vient 
M. l'abbé A. Fortin, de Red- 
s, accompagné de M. et Mme 
in, est venu rendre visite 
) l'abbé A.-M. Ferland. 
| M. et Mme J.-J. Smith et leur 
jf Maurice, sont partis à Otta- 
wa, dès l'ouverture de la session. 
| M. et Mme Albert Lapierrr, |! 
\uinsi que M. Hughes Beaudoin, 
nt à Régina à l'occa 
$ greduation des gardes- 
nalades de l'hôpital des Soeurs 
Grises. Leur fille, Marcelle, y a 
|complété les premiers six mois 
| du “ep de 
M. Arthur Stringer alla rendre 
visite à son pèr e, M. Henri Strin- 
ger, patient a l'hôpital de Régina. | 
Mme Lucien Gofflot se rendait 
|à Haywood, auprès de son père, 


M. Balez, gravement malade 

M. et Mme Maurice Chicoine 
sont allés à Brandon et Winnipeg 
pour affaires, la semaine derniere 


°° MM. Euclide Bourassa et Henri 


Beauregard étaient de passage | 
dans la paroisse dernièrement. 
Etaient patients à l'hôpital de 
Redvers, la semaine dernière: M 
Roméo Tourigny et sa fille, Eve- 
lyne, Mme André Chicoine et 
MM. Patrice et Basile Carrière. 


Sports 

Nos joueurs de gouret rem- 
portérent la coupe cette anñnéé 
en sortant victorieux dans les | 
| deux premières parties des fina- 
les de la Ligue contre Alida. 

La semaine dernière, ils perdi- 
rent contre Tilston par le poin- 


tage de 9 à 5, mais dimanche der- | 


nie:, ils remportèrent la victoire 


sur Gainsborough par un pointa- | 


ge de 10 à 5. 

Les écoliers tinrent leur bon- 

spiel à la fin de semaine. 16 équi- 
y prirent part. 


pes 
Baptème 


Joseph-Marc, né le 
20 février, fils de M. et Mme 
André Chicoine (Marie-Rose 
Gauthier). Parrair, et marraine, 
M. et Mme 
grands- parents de l'enfant. 


fermée tenue 
de St-Louis 


‘en élites, chacune dans la voie 
que le bon Dieu nous destine. 
C'est à elle que nous nous som- 
mes consacrées par une formule 
spéciale pendant le salut du S 
!Sacrement de clôture, 
matin, 

Ces trois heureux jours de grâ- 
ces ont filé trop tôt. A présent, 
en avant! Vivons la belle vie 
idéale entrevue dans ces mo- 
|ments de doux coeur à coeur avec 
{Jésus et Marie! 


Le 2 mar 


de Prince-Albert, notre prédica- | Nous voulons exprimer notre 

teur, sut nous communiquer sa respectueuse gratitude au R. P 

vive ferveur et nous entrainer Marcil pour son dévouement et 

vers les cimes. Aussi, comme |s3 paternelle bonté. 

|nous avons bien prié pendant ces | Er à iii 

jours bénis! Et comme nous a- |. Plusieurs jeunes filles se sont 
jointes à nous, les élèves, pour 


vons bien chanté toutes en choeur! 
Avant chaque sermon, nous en- 
{tonnions à l'unisson un can- 


Itique à notre bonne Mère du ciel. | 


Car nous avions mis notre re- 
Itraite sous la garde de Marie. 
|C'est à ses pieds que nous avons 
| formé nos résolutions de vivre 


Bellegarde 


Va-et-vient 


MM. Henri Wilvers, Donat 
Paulhus et Gilbert Skow sont al- 
lés à Brandon pour affaires 

M. l'abbé P. Béchard a passé 
queiques jours à l'hôpital! de Red- 
vers. 
| M. et Mme Jean George, ainsi 
que MM. Fabien Sylvestre, Gé- 
|rard Bourgeois et Harvey George, 
sont allés se promener à Bran- 
| don récemment. 

M. Gilbert Mahin est parti à 
| Winnipeg pour quelques jours. 


Nos n:alades 


| Nous souhaitons un prompt ré- 
tablissement à là Rév. Sr Marie- 
André, patiente à l'hôpital de 
Redvers. 


 LUMBAGO (Mal de Dos) 


Quand vous avez le dos ankylosé et très 


| douloureux, que c'est un effort de vous 


baisser ou de vous redresser, prenez le 
remède qui a apporté un soulagement sûr 
et rapide à des cnilliers de gens—les 
| T- R-C Templeton. N'erdurez pas un jour 
| de plus le tourment -ausé par le Luinbago 
Achetez des T-R-C Templeton aujour- 
d'hui. 65c et $1.:5, tous compt de 
pharmace, 1.840F 


Aline Préfontaine, 
Monique de Margerie 
let Evelihe Bussière, de Vonda, 
Evéline Lajeunesse, de Debden, 
Armelle, Pauline, Doris, Raymon- 
de, Françoise et Gabrielle Gau- 


ces: Miles 
|Domrémy, 


det, de Bellevue, Muriel et Lu- 
| cille Vandale, Thérèse Magnin, 
[Odil e et Estelle Boucher, Valen- 


tine Boyer et Shirley Laplante, 
de St-Louis 


| Bibiane TREMBLAY, 


Académie St-Joseph, 
St-1 Louis, Sask. 


Adélard- Chicoine, | 


le 24 au 


prendre part aux saints exerci- | 
de ! 


Elections pour le Conseil des 
Etudiants à l'Université de Saskatoon Mort tragique de M. J. 


SASKATOON — Cette 
les choses étaient assez tranquilles | 
au Club Newman, mais le reste de 
l'Université subissait le boulever- 
sement annuel qu'apporte la cam- 
pagne électorale pour les diverses 
Charges du Conseil des Etudiants. 

usieurs des membres de notre 
Club étaient sur les rangs. Toute- 
fois, ce n'est pas le nombre des 
|candidats qui fait la force quand 
on se mêle d'élections, et nous 
|veyions à notre grand désappoin- 
[tement 5 de nos 6 candidats es- 
suyer une défaite au scrutin 
[Tout d'abord, Marcel LeBlanc, à- 
rés Avoir devancé son adversaire 
le plus redoutable par 95 votes, 
[voyait cette avance appréciable 
| diminuer rapidement et disparai- 
tre complètement lors du quatrié: 
me comptage sur le vote préfé- 
rentiel pour la présidence du Con- 
seil. Ainsi Hugh Edmunds émer- 
geait vainqueur par une différen- 
ce de 13 votes, un total de 
1,365 scrutins 

Notre formidable président de 
S.T.M., Stan Kutz, qui briguait 
la position de secrétaire, devait 


sur 


concéder la victoire à Bob Finiey, 
élève de 2ème année d'Arts et 
Sciences. Ainsi Eugène “Nemo” 


Rhéaume, Edouard Bayda et Jos 


Flynn, qui convoitaient les rangs 
de directeur social, relations pu- 
bliques et président respective- 
ment, connaissaient des revers 
semblables et cédaient le terrain 
aux vainqueurs. Heureusement, 
Marcellin MacEachern, de Saska- 
|toon, maintenait notre prestige et 


| gagnait les honneurs ainsi que les 
responsabilités qui incombent à 
l'office de vice-présidente du Con- 
sei! et présidente de l'organisa- 
tion de enta Kai Dekka. 


Maintenant les choses mijotent 
au collège même et déjà nos murs | 
sont garnis de placards et d'affi- 
ches ur ia cabale des élections 
du collège S.T.M. Blair Barnes et 
André LeBlanc contestent la ue 
sidence; Rose-Marie Lang et a- 
ry Anne Smith briguent le poste 
de vice-présidente; May Kutz et 
Jerry Junk s'affrontent pour l'of- 
fice de secrétaire-trésorier. Nous 
isommes donc assurés d'une se- 
maine intéressante et, quels que 
soient les résultats, nous envisa- | 


EN _COLOMBIE-BRITANNIQUE 


se épreuve 
|per 


ges la perspective d'un exécu- | 


if aussi compétent l'année pro- | 
chaine que celui qui dirigeait nos 
|affaires lors de ces deux semes- 
Îtres. 
Retraite édifiante 
Vendredi, 
soir, ainsi que dimanche matin, les 
élèves du Club Newman s'assem- 
blaient en grand nombre à la ca- 
thédrale St-Paul afin d'entendre 
les sermons captivants du R. P. 
Griffin, O.M.I, prédicateur de no- 
tre retraite annuelle. 
|homélies le Père Griffin discutait 
de nombreux aspects de notre foi 
et de nos pratiques de piété, ap- 
profondissant surtout nos notions 
sur la place de l’homme dans l'u- 
nivers, les qualités d’une bonne 
confession, divers préceptes des 
commandements et les titres de 
4notre Mère du cie! 
Le Père Griffin termina 
belle retraite par une 
exhortation émouvante à 


t it cette 
dernie 
la prie- 


re et à la réception des sacre 
ments 
Au nom des élèves, nous re- 


mercions le Père Griffin pour son 
dévouement et ses secours spiri- 


tuels. 
Da niel CL. ASSEN. 


Succès d,une partie de cartes du Club 


Canadien-français 


PRINCE 
che 2 mars, en la salle Arcade, les 
membres du Club Canadien-fran- 
çais ont organisé une partie de 
cartes sous la direction de M. l'a- 
vocat J.-G. Crépeau, président du 


club. 

Au whist, dirigé par M. Pierre 
Legault, les gagnants des prix 
furent: hommes M Julien 
Georget, don de M Paui Dinelle 
dames — Mme Adolphe Lemieux, 
don du club. 

Les prix du bingo, dirigé par 
M. Ray. Dansereau, furent décer- 
nés à: M. Louis Forseille, M. et 
Mme Marcel] Zaffaroni et leur fil- 
le, Marcelle, Mme Donat Bolduc. 
| Mme Jules Forseille était en 
charge du goûter, aidée de Mmes 
Pierre Legault, Valmore Racicot, 
Silas Pelletier et plusieurs autres. 

Cette veillée familiale remporta 
encore un succès, 


Séance 
En la salle de la cathédrale, le 
ydimanche 2 mars, les acteurs de 
|Prince-Albert ont donné une piè- | 
'ce en 3 actes, sous les auspices de 
{la C.Y.O. Les rôles ont été bien 
remplis et la séance remporta un 


bon succès. 
Après la soirée, le goûter fut 
servi aux acteurs, au domicile de 


{Mlle Hélène Prince. 
Vente de charité 
Les membres de la Société du 
St-Rosaire de la paroisse .St-Jo- 
seph auront une vente de linge 
usagé, le samedi 15 mars. 
Sont en charge: Mme W. D. 


. 
Albertville 
Çà et là 
Mile Suzanne Grenier, de St- 
Isidore de Bellevue, passa ure se- 


_\maine chez M. et Mme Alphée 
Lavoie. 

| Mme Joseph Carrier nous est 
[revenue après avoir passé une 


couple de mois à la côte. 

Mme Jean John fit un séjour 
{d'un mois chez ses parents, à 
|Maillardville, C.B 
M. Adjutor Gagnon, 
|Lake, était de passage chez 
filles et gendres, MM. et 
Arthur Pellerin et Armand Go- 
beil 

M. et Mme Henr 
Isidore de Bellevue, étaient de 
| passage chez leurs fille et gen- 
dre, M. et Mme Fernand Beau- 
chêne 
| M. Ubald Gignac 
Ide son séjour dans 
Îla Colombie Britannique. 

La Rév. Mère Dorothy, de 
congrégation des Soeurs de l'En- 
|fant-Jésus, était de passage au 
couvent la semaine dernière. 


de 


£ e 


est 


lies 


revenu 
bois de 


12 
la 


Naissance 
Un premier enfant est né à M 


et Mme Dominique Provencher 
| (Denise Dupuis Il fut baptisé 
\ici par le R, P. O. Langevin sous 


(des noms de Raymond-Joseph-Al- 
lbert. Parrain et marraine, M. et 
Mme Albert Provencher, grands- 
parents de l'enfant 


Nos malades 
Sont hospital isés à l'hôpital Ste- 
|Famille de Prince-Albert, MM. 
[Robert Paquette, Albert Rapin, 
lEugène Lavoie, Alfred Leduc et 
Mme AI bert _Gosselin. 


Partie de cartes des Dames 


de Ste-Anne à Marcelin 


MARCELIN — Les Dames de 
Ste-Anne ont eu leur partie de 
|cartes dans la mg aroismigle, le 
|dimanche 2 mars. Malgré la tem- 
pérature un peu froide, il y eut 
une belle assistance, comme le} 
prouve le beau résultat de $186. 

Les prix furent attribués com- 
me suit: 

Bridge: ler prix des 
Mme Rosaire Bourgeauit 


dames, 
consola- 


tion, Mme François Apchin; ler 
prix des hommes, M. François 
Apchin; consolation, M. Ludovic 
Charlebois 

Whist: ler prix des dames, 
Mlle Gisèle Lagimodiere; conso- 
lation, Mile Grace Vinet; ler prix 


des hommes, M. Victor Godbout; 
consolation, M. Ed, Muz, de Blaine 
Lake, Sask 
La boite de 
par M. 


urp 


ise fut gagnée 
François Bellavance; 


la 


caisse d'épiceries, d'une valeur 
de $15.00, alla à Mme Emile Da- 
enais, et le gâteau aux fruits, à 
lie Cécile Tremblay. Le prix 
d'entrée de $5.00 fut gagne par 
M. Fred Kirk. Une boîte de tire, 
don des Révérendes Soeurs de la 
Présent ation, fut gagnée par M. 
| Marcel! Godbout: 
tre-Dame de Fatima, don des 
Soeurs Notre-Dame de la Croix, 
échoua à Mme Augustin Gauthier. 
| Nos malades 
|. Mme Adonias Sanche est à l’hÔ- 
pit l Ste-Famille de Prince-Al- 
ert 


Mme François Bellavance est à 
l'hôpital Victoria de Prince-Al- 
bert. 


Mme Herménégilde Charlebois | 


va beaucoup mieux. Tous ses en- 
fants sont venus la voir durant 
sa maladie. 


ALBERT -— Le diman- | 


Duck | 
ses | 


Mmes | 


i Ethier, de St- | 


le cadre de No-| 


à Prince-Albert 


Smiley, Mme V.-L. Racicot, Mme 
George Stebbins, Mme J. Merk, 
Mme Ernest Aquilon et Mlle Ja- 
net Murray. 
LA 
Val Marie 
Çà et là 

MM. Jean Cornet et Valère Du- 
monceaux étaient à Swift Cur- 
‘rent pour affaires lundi dernier. 

M. Fernand Nadeau est revenu 
de Swift Current samedi dernier 
après une absence de quelques 
mois 

M. le curé a accompagné M. 
[l'abbé A. Chabot, curé de Mase- 
| field, aux funérailles de Mgr Jos. 
|Reiïibel, à Shaunavon mardi der- 
nier 

Mlle Alvina Brecht s'est ren- 
due à Shaunavon mardi dernier 
pour assister aux funérailles de 
| Mgr J. Reibel. 

M. Clement Grad était en voy- 
age d'affaires à Malta, Montana, 
| pendant quelques jours la semai- 
|ne dernière, 

Mille Madeleine Cyrenngest re- 
tournée à Ponteix la semaine der- 
|nière après avoir passé quelques, 
mois avec sa soeur, Mme Paul 
| Syrenne. 
| M. et Mme Emile de Montigny, 
de Loring, Montana, étaient en 


visite chez des rents la semai- | 
es pa semal- | bour 


ne dernière, 


| M. et Mme Alfred Duquette ont | 


célébré leur douzième anniversai- 
re de mariage le 5 février, plu- 
sieurs de leurs amis se rendirent 
leur présenter leurs félicitations. 

Les élèves du couvent donne- 
ront une séance à la salle parois- 
siale, le dimanche 9 mars. Remar- 
quez bien la date. 

M. Léo Deschesnes, ainsi que 
M. Alphonse Dussault, sont reve- 
nus de l'Ontario après une ab- 
sence de quelques ‘mois. 

M. Joseph Leblane est revenu 
dans sa famille la semaine der- 
nière, après une absence de plu- 
sieurs mois dans l'Alberta. 
| M. et Mme J. Sévigny et M. 
J. Tétreault, de Ponteix, visité- 
rent M. D. Scantland, jr. 


Hôpital Notre-Dame 


Liste des patients enregistrés 
du 24 février au 2 mars: 
| Val Marie: Ro- | 


Alfred Masse, 
nald Desharnais, Joseph Reid 


land, Albert Lemire, Rudy Hart]. 
Masefield: Mme Daniel Harba- 
ra, Benedict Burns, Daniel Kress. 
Beaver Valley: Mme Anna Pa- 
laschek, 
Orkney: John 
Gertrude Donkin, 


Nelson, Mme 
Marlene Lacey. 


Mme W. Douville, Denis Scant- | 


| l'église 


samedi et dimanche | 


Dans ses 4 | 


|; 


Larivière, de 


V ANCOUVER “La de 
Aa attein 
sainte volonté soit 
dispositions 
ai chrétien M 
acce ptait 
qui venait « 
fils, Jacques 
39 ans, trouvait le mardi 26 fé- 
vrier, une mort agique à- 
llors qu'en poursuivant une bête 
seuvage, il s'enfonça sous la gla- 
ce et se noya. C'était un vêété 
ran de la dernière guer 
Ses funérailles eurcnt k u en 
du St-Sacrement le sa- 
medi ler :nars. Le KR. P. Z. Bélan 
er, S.S.S., chanta le vice et 
le R. P. D. Murphy présida 
la sépulture 
Mme David Lari 
Jacques et d'une nombreu 
nille, est clouée depuis à an- | 
nées sur un lit de souffrance, im- 


ma 


durement 
faite 


digne 


ct es 


Son âgé de 


: 


n 


se 


vieère, mer 


mobilisée par la paralysie. A cet 
te digne mère et à toute la fa- 
mille Larivière, nous offrons nos 
religieuses sympathies. 
L L L 

Le lundi 3 mars, également à | 
St-Sacrement, avaient lieu les fu- 
nérailles de Mme Léange-Marie 
Draho, née Tessier, décédée 
de façon imprévue, alors qu'elle 
était hospitalisée à l'hôpital Gra- 
ce depuis quelques jours. Elle 
était âgée de 39 ans 

Soirée du Mardi Gras 

La soirée du Mardi Gras, or-| 
ganisée par le Cercle Canadien | 
français, a obtenu un vif succés. | 
On y comptait à peu près 250 | 
personnes. Un orchestre de mu 
sique populai sous la direc- 
tion de M. Stanislas Parent, ne 
contribua pas peu au succès de 
la soirée pe maître de cérémo- | 
[nies était M. Victor Lévesque. Il 
y avait un grand concours de cos 


|tumes 

Voici ceux qui ont remporté 
les prix attribués: (1) au couple 
le mieux costumé: Mme Eva 
Beauregard (en chinois) et Mme 
G. Lambert (en chinoise); (2) au 
couple le plus original: M. et 
Mme Beaubien (Ladébauche et 
Catherine): (3) au couple le plus 
comique: M. Howard Stearns et 
Maureen Adair (en Miquette); 
(4) à la “dame” la mieux cos 


| 


| 


| Poulin, 


| 


| 


| soeur 


|exécuia 
| Angelicus 


|at 


Vedel; 


Monsieur Pierre 


tumée 


M.-C. Poulin, d 


MAILLARDVILLE — En l'égli-, 


se Notre-Dame de Fatima, le sa- 
medi 23 février, fut célébré le 
mariage de Mile Marie-Claire 


fille de M. et Mme F1 
cis Poulin, avec M. 
rier, fils de M. et Mme Félix Poi- | 
rier, de cette paroisse. Le R. P.! 
G. Tétreault, O.M.I., leur donna 
la bénédiction nuptiale.* 

La mariée portait une robe de 
satin blanc avec corsage de den- 
telle, jupe formant traine avec 
{insertion de dentelle à l'avant. 
Une couronne de perles retenait 
son voile long. Une belle parure 
de fleurs ornait l'autel et l'église 
l'occasion. 

Miles Laurette Landry, cousine 

la mariée, et Annette Poirier, 
du marié, étaient filles} 
d'honneur, Elles portaient des foi- | 
lettes de taffetas vert pâle et mau- 
ve, respectivement, avec voiles de 
mêmes nuances, 

MM. Charles Collette et Michel 
Marsolais étaient garçons d'hon- 
neur et. M. Philippe Paulin, pla- 
cier. 
Mlle 
tiste 


an- 


de 


Wytenbraeck, 
de la radio, 
et le Panis 
Lizée tou- 
ippe Poulin 


Jacqueline 
bien connue 
l'Ave Maria 
M. Gilles 


chait l'orgue, M. Phil 


|fit aussi entendre deux cantiques 
|appropriés, 


diner fut 


| 
| 


A de la cérémonie, un 

servi dans l'auditorium 

de l'école Notre-Dame de Fatima 

à une soixantaine d'invités. Les 
RR, PP. Meunier, Tétreault et La- | 
noie, O.M.I., y assistaient. Le R. P. 

Meunier porta le toast aux nou- 

veaux mariés. 

Un souper-buffet fut servi chez 
Iles parents de la mariée et une 
grande réception eut lieu le soir 


l'issue 


Nouvel évêque noir 
désigné en Afrique 


{sir 


Léopold Poi- |: 


lquait: 


Vancouver 


5) à homme” le mieux costu- 
mé: M. R. Rayrhond 
Programmes français 
à la radio 
une heureuse ému 


grammes français 
à la radio chaqu 


he soi à 10 h. 30 u 
CKNW + dimanche 2 mar 
tait le tour de la Trou: oliè- 
re avec le concours de Mme G. 
Lambert, Mme MecDougal, M 
Victor Lévêque et autres mem- 
bres de la chorale, Un extrait 
ie saynète fui interprété par 
Mile Charlotte Tisseur et M. Wil- 
frid Lefebvre 
Dimanche prochain, la troupe 
des retbdiouré canadiens de 
jla Colombie” reviendra sur les 
. [ondes avec un programme qu 
|promet d'être des plus intéres- 
sants 
Un premier numéro, qui est 
toujours un hommage à leur Pa- 
tronne, Ja Vierge Immaculée, 
Reine du Canada, redit en la 
{chantant la salutation angélique 1e 


“Ave Maria’ 
Viendra ensuite 
suivant: ‘La prière en 
“Frère Jacques”; “La 
se”’; “La cabane à -ucre” 
j'étais chez mon père’ 
thème qui lui aussi 
à chaque émission, cla 
nos gens leur fierté d'êt 
nadiens français 
“Restons Français 
Restons Français, tenons 
ä l'orage; 
Consolidons 
aïeux 
En bur 
Au liv 
rieux 
Aux préjugés opposons une di- 
gue: 
Notre jeunesse, espoir du len- 
demain, 
De la défense organise la 
Mailheur à qui sur 
la main! (refrain) 
Quand l'oppresseur 
forger des chaînes, 
De son courroux méprisons les 
acces; 
Et fiers du sang qui coule dans 
nos veines 
Restons Français, restons Fran- 


ce! 


çais! 


le programme 
famille 
Pim 
Quand 
et enfin 
reviendra 
nner à 
e Ca 


pola 


tête 


l'oeuvre de nos 


inant une nouvel 
re dor d'un 


e page 
passe K10- 


ligue 
nous porte 


veut nous 


(Calixa Lavallée) 


M. L. Poirier épouse Mile 


e Maillardville 


dans la salle St. Stephen où une 
foule de parents et amis s'étaient 


réunis, M. Hudon agissait comme 
maitre de cérémonie, Tous se sont 
bien amusés et nous eùmes le plai- 


d'entendre une chanson par la 
mariée. 

Les jeunes époux partirent en 
voyage en bateau à Nanaimo, Ils 
résideront à Cedar, C.-B. 

Parmi les visiteurs on remar- 
M. Phydime Goulet, frère 
de Mme Poulin, et ses 2 fils, Ar- 
thur et Bertrand, de Cut Knife, 
Sask., ainsi que les beau-frère et 
soeur de Mme Poulin, M. et Mme 
Hector Lessard, de Delmas, Sask., 
qui nous quittaient le 28 pour al- 
ler à Port Alberni et Victoria. 


Showers 


Mme Maurice Gagné, soeut de 
M. L. Poirier qui épousa récem- 
ment Mile M.-C. Poulin, reçut en 
l'honneur de cette dernière. Bon 
nombre d'invitées vinrent présen- 
ter de jolis cadeaux l'héroïne 
de la fête, Un goûter fut servi 

Mlle M.-C. Poulin fut l'invitée 
d'honneur à une soirée organisée 
par Mmes À. Ouellette et Nadeau, 
On lui présenta une adresse et de 
jolis cadeaux, Mme Finnigan fit 
les frais de la musique et il y eut 
chants par Mmes Audette, Tail- 
lon, Doré, Nadeau et Mile Poulin 
Un succulent goûter fut servi aux 


a 


cinquante invitées. Mlle Poulin 
remercia en termes choisis. 
LJ L LJ 


M. Philippe Poulin a vendu son 
commerce pour aller prendre un 
emploi à Calgary, Alta. 


Enrayez la toux, 
les rhumes, les malaises 


Arrétez-les 
LE re Res 
avec 
DIANA DRops 
reconnues à 


Rosefield: Mme Leona Stroh OTTAWA — Rome vient de:dé- travers le 
et bébé {signer un troisième évêque noir Canada pour 
s dans le territoire missionnaire des | RL LL les 
Baptème [Pères Blancs en Afrique. Il s'agit | D eee 
Le ler mars: Darryl Adrian, de M. l'abbé Aloysius Birigum: | RHUMES 
fils de M. et Mme Wendel! Stroh. | Wami, nommé évêque titulaire de | le catarrne 
né le 27 février. Parrain, M. Li- SENS et vicaire apostolique de! fhumes de 
nus Stroh; marraine, Mme John |*‘YUnGO ; | poire 
Craya | Cette nouvelle a été reçue par | À ACeRE à 
PANNES câblogramme à la Procure des | ge cr PR 
missions des Pères Blancs à Mont- | gorge, l'asthme, 
Erenchville |réal. Le câble émanait de la mai- la _ bronchite 
|son- mère de la société à Alger. ; ps d 
Nos mailles La maison-mère d'Algèr souli- rase 820 Tepe comme 
Ste D Mo Li {gne que le vicariat de Nyundo est | gargarisme de 
Re: 4e st PS tran8* |Constitué de la partie nord-ouest + pue 
portée à l'hôpita e Ponteix et ‘de l'ancien vicariat de Ruanda qui d'oreilles 
y resta quelques jours à la suite | vient d'être divisé en deux. qi et autres 
d'une crise cardiaque. artie sud devient le vicariat de | Fe ir -+ A ve te 
M Sylva Goddu se rendit aus- [Kabgaye et reste sous la juridie- | DIANA aütre remède 
si à l'hôpital de Ponteix par a-)\tion de Mgr Dep: omoz, jusqu'ici - pour la toux ne 
vion pour traitements médicaux. | vicaire apostolique de Ruanda. | lui est 
L f comparable 
vi ol | Les deux autres évêques noirs Prix 
NT id ? 261$ . t rendu à |dans le territoire des Pères Blancs seulement 
u s ÿ y 25 
Régina par avion et jusqu'à Swift sonû LL DE NES RSR | dans toutes les 
sacré en 1939, et Fugambwa, sa- Pharmacies 
Current pour examen médical. |cré le 10 février 1952. | au Canada 


| Au retour, il s'arrêta à Moose Jaw 
visiter sa fille, Alice, 
garde-malade. 

M. Poudrier, d'Alberta, 
| passage à Frenchville pour quel- 

ue temps pour affaires 

M. Daniel Ruest est parti à 
| Edmonton, Alta, où il complétera 
lun couré d'ingénieur de Diesel. 
Ce cours dure six semaines. 

Le jeudi 14 février eut lieu à 
l'école Epinard une petite soirée 
de cartes donnée par 
ce et les élèves au profit de la 
Croix KHouge. 

Mme Syiva Goddu se rendit 
par avion à Ponteix, visiter son 
mari, ainsi que sa fille, Adeline, 
dernièrement. 

M. Camille Hamel est de re- 
tour d'un voyage dans la provin- 
Ice de Québec où il s'était rendu 
avec M. Paul Ducharme, de Fer- 
; land 


étudiante | 


est de | 


| 
| 


l'institutri- | 


PILULES 


FEM 


Cie Chimique FRANCO Américaine 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


Pour Les 


PÂLES, FAIBLES, ANÉMIQUES, TOUJOURS FATIGUÉES 


ROUCES 


MES 


rue St-Denis, Montréal. 


Liée, 1566, 
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= | Quelle que soit l'étendue 
/ = du malheur, 

le dévouement de la Croix-Rouge est 
sans borne 


Qu'un incendie fasse rage, que les flots irrités rompent une digue ou qu'une explosion se 
produise, la Croix-Rouge se dépense sans compter. Elle prodigue les premiers soins; elle réconforte 
les sinistrés; elle leur trouve un abri temporaire, leur distribue des secours. Mais, pour poursuivre 


cette oeuvre humanitaire, il lui faut s'organiser longtemps d'avance et se procurer les fournitures nécessaires. 


Il faut donc que vous l'assistiez de vos deniers pour qu'elle réponde immédiatement 
aux appels de secours qui lui sont lancés. Les besoins de la Croix-Rouge sont plus grands cette 
année, parce que son service gratuit des transfusions de sang prend un essor considérable, 


Et le coût des services et des fournitures est plus élevé. Donnez davantage à la Croix-Rouge. 


Cette annonce est commanditée par les maisons d'affaires suivantes: 


Le Théâtre Paris Les Révérends Pères Oblats Kummen-Shipman Electric Ltd. 


{votre théâtre de famille) Maison Provinciale Accessoires electriques 
St-Boniface 


S ; La Crémerie de St-Boniface Supercrete Ltée 
La Cusson Lumber Cie Ltée Ce qu'il y a de mieux en fait de produits laitiers Manufacturiers de blocs de béton, tuyaux d'égouts et 


Charbon et matériaux de construction de pierre artificielle 


C.-R. Dufault Ltd. 


Ferblantiers et ingénieurs en chauffage 


J.-A. Lonthier et Fils 


Quincaillerie et plomberie 


St. Boniface Hardware Co. 


Quincaillerie pour la maison 


Les Révérendes Soeurs Grises 


du Sanatorium St-Boniface, St-Vital 


Ville de St-Boniface bu Gagné Motors Ltd. 


Service d'essence et de réparations d'autos 


OBJECTIF POUR LE CANADA: $5,222,000 
OBJECTIF POUR LE MANITOBA: $330,000 
CAMPAGNE 1952 


oyez votre contribution au: 


m 
ù 


Quartier general de la Croix-Rouge du Manitoba 


) 226, rue Osborne (N.) 
Winnipeg, Man. 


Téléphone 722 551 


PAGE DOUZE 


ici SES 


Pensionnat-Ecole Supérieure 
GRADES 8, 9, 10, 11, 12 


Cours général 
{High School) 
du Département d'Education et de 
l'Association d'Education du Manitoba 


NOTRE 
SEMAINE D'ORIENTATION 


du 23 au 30 mars 


, point lai Ge LA Joue 

Chronique ne avance à son club 

“ET tre chroniqueur revint 
Cinéma ler pour mettre notre 


Spy Hunt’ nous fut prèsenie 


La Maison St-Joseph, Otterburne, Man. 


pe 


nm 


sarl 


don- 
air vo- 
s (ar- 


équipe sur 
in pied d'égalité. Roland Caya 


: nt 2 
e dimanche 24 février, Quel film |éieva Le pointage à 4 à Sans 
rotivant! Le titre rm annor perdre courage le ib teur 
‘it une comp atic d'espionn en enreg a deux Æ > re 
n . dy ] e 
ge. Ce fut parfaitement cela [! ! baton le Heddy € Crar 
agissait de faire pasne les se veau et Gene emirent de nou 


et aux Américains en les a veau notre <ciub dans 


noire qui était envoyée aux Etats 1plturet la palme 
Unis lie-de-Chénes compta 
tre buts pa Heddy 
” 42 , 4 Saucic (Qu: 
Salon de beauté Edouard Sau Quak 
té de son jurmea Lou 
Une nouvelle salle de barbier | Jogea le disque dans 

empilecera desormais celle qui )rsqu 11 n 


était anciennement au premier |condes de jeu Ce point annula 


étage. Elle donne maintenant sur | joute 


4 


4 


ponne 


d'une panthére | voie. Dans un dernier effort pour 
ad honneur, 


lIeuUX Aau- 


Willy. 


e corridor du soubassement et Dans engagement supplémen- 
pourra recevoir plus de clients à |taire silier gauche, Paul Genest, 
a fois, L'appartement est actuel- |eut l'honneur d'enregistrer Île 
ement peinturé et on fera, pa- point vainqueur Enfin votre 
ait-il, des couvre-tout pour les |chron queur enfila a ondelle 
sièges. Je crois que dans un ave ine dernière fois pour clôt la 
prochain tout sera prêt pour | partie au pointage de 7 à { 
commencer les opérations et le Mer au club visiteur et féli- 
épouillement des toisor NOuY- |citations pour sa belle tenue spor- 
woodiennes. Le prix de la coupe |tive 
montera-t-:11? Nous verrons Gérard ROY, 
L ©: | grade 11, St-Jean-Bapt, 
1 . . . 
| 


grade 10 


Allé, les sportifs! 


La leçon 
servira-t-elle? 


M.5.J. | | Quel est le professeur qui ose- 


rait se vanter de voir tous ses élè- 


Le dimanche 17 février, notre 
crand club affronta l'équipe d'Ot 
terburne, Les nôtres accumule- 
rent une autre victoire au pointa- 
ge de 8 à 3. fase Jak nr 

La plupart des visiteurs chaus- | 
saient les patins pour la premiere 
fois cette année. Malgré cette la- 
une et le poids des ans, le trio 
Genest et daidwin (2), vétérans 
le la “MOLLOY”, exhibérent un 
beau jeu. À la défense, Charles 
Vermette demeura un mur in- 


leçons ne servent pas 


ves profiter de son enseignement? 
Il y en a toujours auxquels les 


Il y en a 


toujours qui ne savent pas com- 


2e ads » * les r s. : 11 
franchissable Chez es nôtres, | Amount of bills to be collected: 


Montant des effets 
caisses 
Bill collector: 


Fmmanuel Godin réussit le truc | 
du chapeau tandis que Gérard | 
lherrien et Henri Simard se 
gnalèrent avec chacun deux buts! 
Le dimanche 24 février, le mé 
me club d'Otterburne résolut de | 
prendre sa revanche. Malheureu- | sp 4 
: | Charges to collect 
sement. 11 dut de nouveau bais- | 
er pavillon devant l'ardeur| 
les plus jeunes. Il perdit au 
compte de 10 à 2. Trois joueurs | 
reçurent des blessures car la par- | 


Collect 
Port dû (P, D.) 


Collect (to): 


à être en- 


Contre remboursement, 


tie fut un peu rude. Chez les ga- Recouvrer, à recouvrer 


gnants, Ray. Bazin et H., Simard | ser, soigner le recouvrement, fai- | 
la | ances; perceplion: encaissement 


s) classérent parm les étoiles. | re rentrer les crédits, 


Chez les perdants, les frères Eu- | rentrée (pour tout ce qu 


gène et Paul Genest combattirent } porte aux comptes) 
courageusement pour rendre la | (pour les taxes et les 


partie interessante, | Collect a b (to): 


M.S.J. 1! | let 
vs Île-de-Chênes 


Fncaisser un chèque, 


Dans une partie remplie d'en-| Collect a debt (to): 
thousiasme et d'intérêt du com-| Recouvrer une dette, rentrer 
mencement à la fin, équipe | dans une créance. 

MS.J. IT réussit, avec beaucoup! Collect a duty, a tax (to): 
d'efforts, à remporter la viétoire| Percevoir un droit, une taxe 
dans la période supplémentaire | Colléct an outstanding debt 
contre le club de l’Ile-de-Chênes. | (to): 

Une foule nombreuse assista à ce Faire un recouvrement, recou- 
duel excitant, vrer, récupérer une créance 

Quelques instants après le début | Collect outstanding debts (to):| 


Commis aux recouvrements, 
Bills sent for collection: 
Envoi d'effets à l'encaissement, 


encais- 


| 


|[prendre. Pour ne pas comprendre, | 


|chose: intelligence. esprit d'obser- 


il suffit de manquer de quelque 


vation, logique, et ls sont le- 
gions ceux qui manquent de ce 
quelque chose et qui, à cause de 


lcela, ne savent pas comprendre 


Il y en a aussi qui ne veulent 


[pas comprendre 


| 


Au lieu de s'en prendre à eux- 


mêmes du mal qui «st arrivé et de 
tirer une conclusion pratique de | 
[leçon de Dieu, ceux-ci re mar 


iqueront pas d'accuser :e sort 


à 


|veugle et ils se contenteront d'ex- 


pliquer tout par des raisons hu- 
maines. Que voulez-vous? Il 


(n'est pire sourd qu: celui qui ne 


ique celui qui ne veut pas voir 


Il y gura toujours cette catégo- 


|rie d'élèves qui ne profitera pas 
ide la classe qui se fait cependant 
|pour elle: ces élèves troubleront 


l’ordre, ils feront mal leurs de 

voirs et . ,. le maître sera vexé! 
Parfait! parfait! mais ensuite, à | 

qui cela fera-t-il tort? Au profes 


Iseur? . , . fort peu. Aux élèves? 


beaucoup. À cause de cela 


ipeut-être, une barrière infran- 


ichissable les séparera-t-el un 
ljour de leurs plus beaux ves? 
L'AUTEUR. 


r [que du film “Les Misérables” pré 


| 


| 


{du célèbre roman à thé 


Ciné-Cliub 
(Les Misérables”) 


Notre Ciné-Club fit une crit 


senté récemment 
Thème: Dans ce grand film on 
nous représente es traitements 


injustes et sévères dont ont souf- 


\fert les pauvres citoyens français 


du 19ème siècle. Le filin s'inspire 
e de Vi 

tor Hugo par lequel il voulait ré- 
veiller le peuple afin qu'il deman- 


h) 


ter 


en 


de façon 
Dir 


gen 


po 
bonheur, de 
ce pas que vous désirez aus- 
une riche personnali- | 
ière profitable et bien 


n'e 


ti 


£1 


ve 


ave 


que causent 
Le bien que peut faire le pré- 
tre même à un homme dégradé 
Avec de la persévérance et de 
volonté, tout homme peut res 
dans le bien: d) Le sacrifice 
dépit des obstacles 


Vos fils savent-ils ce qu'ils fe- 
rd? Vous, le savez 


Us Bien entendu, vous voulez 


ront plus 


eux une bonne sante, au} 


pour eux 
ne Cart 


adaptée à leur 
complète et utile, une édu 

n poussée? 

Tous ces bonheurs sont le fruit | 
a priere, d 

de l'étude et de 


pération 


nsulitation 


pa nos 


orientation 
ésoudre 


Une phase importante de notre 


dât des réformes contre des légis- | PF08ramme 


lateurs esclaves de la loi 
Scénario: D'abord, nous devons 


14 | admirer une belle succession dans 


les scènes, Ensuitx faut remar- 
quer la belle et édifiante métho- 
de dont s'est serv: le cinéaste pour 
représenter l'influence du prêtre | 
auprès de l'ancien prisonnier Jean 


créer un climat de bonté et de 
charité auquel Jean Val Jean ne 
peut résister. Beau contraste! Im- 
posante leçon! Opposition frap- 
pante de la loi divine et de la loi 
civile et humaine. | 

Plus loin dans le film, les spec- 
tateurs ont exprimé l'opinion que 
deux scènes sont un peu longues 
Je veux parler de la fuite en voi- 
ture et de la marche dans les 
égouts de Paris. j.a fin du film | 
est par trop un appel aux senti- | 


ments ou un manque de sérieux 


Autour des mots 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'') | 


| Collected by attorney: 


| 


Quelle est l’idée de faire entendre | 
la musique d'un “Ave Maria” pen- 
dant que Je détestable Javert va 
se jeter à l'eau? | 


Collect telegram: 
Dépêche, télégramme non af- 
franchi, en port dû | 


Recouvré, perçu par un avocat. | 
Collected ou cleared at 3 o’clock: | 
Levée à 3 heures (boîte postale). | 
Collectable ou collectible debts: 
Dettes recouvrables | 
Collecting ou receiving clerk: 
Commis au recouvrement; gar- | 
çon de recettes; encaisseur, | 
Collection | 
| Recouvrement, rentrée des cré- 


opérer 
se rap- | (banque); change de place (chè- 

percevoir | AU6) 

mpôts) Collection agent, agency: 


Collect à cheque (to): 


de la partie, Heddy enregistra le Aller au recouvrement. 


|  Encaisser un effet (traite, bil 


LORIFIQUE 


ires » - - 
aide à soulager les douleurs 220 "4 RE 
r ceru 
assécher et chaufte 
axique pour assec pars 
Le à la maison, Sur la on 7 
l'atelier domestique. Voyez votre MA 


d'ampoules G-E. 


CANADIAN GENERAL ELECTRIC 


Agent, agence de recouvrement 
| Collection charges, expenses: 
Frais de recouvrement 
Collection epartment: 
Service de recouvrement, | 
Collection letter | 
Lettre de recouvrement 
Collection of a sum due: 
Recouvrement d'une somme 
| due 
| Tax collector: | 
Percepteui 
The collector has $5 over-col 
|lection (agent's favor) 

Le garçon de recettes a un re- 
venant-bon de $5 
| The collection of taxes is slow: 
La perception des impôts est 
| lente 
Twentv-five cents for the col- | 
lection of your cheque: 
Vingt-cinq sous pour le chan- 
ge de place de votre chèque. 
|  Uncollected 
Non recouvré, non perçu 
Uncollectible ou unrecoverable 
debts: 
Dettes irrécouvrables. | 
Undertake the collection of àa| 
debt (to): 
Se charger du recouvrement 
d'une dette | 

Value for collection: | 

Valeur à l'encaissement 

We are sending three drafts 
| for collection | 
| Nous envorons trois traites à! 
l’encaissement 

We charge 6% for collectior 

Nous prenons 6% de commis- 


| sion pour les recouvrement 


We have tried upnsuccessfully 
to collect thai account 

Nous avons vainement essayé 
de recouvrer ce compte 

Le vocabulaire des élèves des 
écoles de Montréal a été l'objet 
d'une intéres 
la part de quelques professeurs 


ante expérience ae 


[bien inspirés. Dans vingt écoles 


de garçons et 20 écoles de filles, 


on a demandé aux élèves des clas- 
ses s'étendant de la ñe à la 9e 


année incl 
l'aide d'a les 1 
leur passeraient par la tête du 
rant un quart d'heure 

On a relevé 311,970 mots: 
ce nombre 11,130 étaient diffé- 
rents, ce qui demontre EL e 
vocabulaire des élèves est assez 
étendu. Cependant, le fait que 


seulefnent 5,020 de ces mot ! 
une fréquence de 5 € 
que seulement 3,379 ont € 


quence de 10 et p ! 
qu un nompDrt reialiy 
treint de mots constitue ce quon 
peut appeier le vocabulaire 


(g 2577) e, 3,818 (g. 2.832 
7e. 4696 (eg. 3835); 8e, 5,505 (£ 


14,732); Je, 6,207 (g. 5,016 


Pau! LEFRANC. | 


d'ORIENTATION qui aura eu 


| lement 


u 23 au 30 
qu'elle soit une lumière non seu- 


vos fils 


gt 
Val Jean, Le monteur réussit à |de 


| vitc 
ce 


arme Nous serons en mesure 
vous le faire connaitre très 
| probablement la semaine prochai- 
ne, Voil 


V 


domaine, 


> 
PE É 


D 
EE 


= 


= — PE 
———_— 


nn 


C2 


Rappel 


Profitons de cette critiq 
veut pas entendre, ei pire aveugie Lu à 0.4 de ne pas regarder un film 
“bovine”, de ne pas su- 
e flux des images, mais d'es- | 
sayer de w u 
façon vraimer 
appel à leur 


aux 


1t humaine. C'’es 
intelligence et à le 
té d'hommes. — (Cahiers 
l'Educateur 


Chers parents! 


cours hebdomadaires 


avec vos gaTÇOns 1€ 
problème de leur avenir 


pour 
sants mais pour tous nos élèves, 


a pourquoi nous vous in- 


| 

1 

Nous sommes à préparer le pro- | 
| 

{ 

ns à suivre nos activites dans | 
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por HARRY HANAN 


| 
les mauvaises lo | 


M. G 
St-Pierre. 


1e pour 


ce a ! 


"petils ga 


et de sais d 


la écurite mais | 


üts, une vie ac- 


la réflexion, de la 


n à 


l'est par ces moyen 


que nous essayons 


est notre semaine | 
mars, Nous voulons 


nos premiers finis- 


(Communiqué) | 


Fr 
( Tiens, Miquette ! de vais de ne veux nas rester de même gd 

fatigué d'être si ligne. tonte ma vie, Jde veux faire { Lorsque je suis 

: décidé, rien ne 

rent  m'arrêter ! 


rant ! nueiqne chose et me servir de 


mon cerveau ! 


LA SOURIS 
MIQUETTE 


bar 


Walt Disney 


C'est dur... + : BIBLIOTHEQUE 
mais cn > «+ PUBLIQUE, 
viendra ! 4 


rommences réelle 
ment À apprendre 


» 
4 


, 


sens que mon intelll- 


rence se développe 
AA rnaane joer ! 
% rl 


+ 
B 


É 


X 


| 


| 


! 
» 
\ 


M 


À 


Ft tu ponses que Cafnrd 
est en train de se déniniser? 


HEIN ! de eroyais que c'était encore l'été ! 
3+ dois avoir oublié d'enlever les feuilles 
Mona de mon enlendrier ! 


4 n *) YA "1 
_ 1 PA, 
ART 


Copt. 1952, Wak Disney Productions 
World Rights Reserved 


Walt Disney 
présente 
L'ONCLE 
REMUS 


el ses 
contes de 


JEAN 
LAPIN 


La 
L] 


vient pins vite que 


lens... 
une nouvelle 
provision : 


voudrais un bon 
crattoir En avez 


ous enrore ? 


de viens de 
vendre le der 
nier Frère 
Ours ! 


Pins tard 


Inutile de cher VA 

cher un arbre à 

miel lorsque } Vite, docteur Qu'as-tu 

le trouve en pot Frère Ours ne JC PRO lenn Lapin ? 
peut plus eu- ui. 


pr 


Qualité Chez tous les principaux épiciers 


"BUTTER-NUT” 


Il prime par la qualité et le goût 


Superieure 


L4 


Lé 
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du train et, me trouvant sil sion n'est pas terminée. Nous 
p de chez vous, j'ai risqué! pourrions, il est vrai, regagner 
ma chance. Pas tout à fait inuti-| le château par l'extérieur. en 
lement, d'ailleurs, puisque j'ai eu suivant je sentier de la monta- 
le renseignement qui m'a ici| gne, mais je préfère reprendre 
aujourd'hui. ta |le même chemin. Nous nous som- | 
— Je m'apprètais à passer tout} mes contentés, à l'aller, d'épou- 
à l'heure au château pour pren- |ser les méandres du corridor sans | 
dre de vos nouvelles Quelles sont-| tenir compte des poches dessi- | 
elles? |nées ça et là sur le plan et dé-| 
— Bonnes, docteur. | signées par des lettres. Il nous 
—— C'est vrai que vous avez|reste à présent à repérer ces po- | 
meilleure mine. Alors... plus de|Ches. Elles sont au nombre de 
cauchemars? Plus de bourdonne-| Quatre: A — B — C — D, la 
ments d'oreilles non plus? | lettre A étant la plus proche de 
Estelle secoua la tête. | l'escalier que nous venons de des- 
— Ne vous l'avais-je pas pré. | cendre, ce qui donne à supposer 
dit? L'eäu de Vichy … | que le plan fut dressé en partant 
— Ne me grondez pas, doc-| 4e la montagne, et non du chà- 
teur, mais je n'en ai pas pris. | ‘eau. 


— Hé? Dites tout de suite que! ,— Très juste, Mais par qui...| 
je ne suis qu'un âne. La radio |"Par qui?” Vous le savez, vous? 
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La vie de l'esprit 
Engagée ou gratuite? 
par GUY SYLVESTRE 


Depuis qu'il y a des écrivains cette querelle qui n'est pas ter- 
et des artistes, c'est-à-dire depuis | minée. 
assez longtemps, il y a toujours eu | La littérature engagée a connu 
des polémiques qui ont divisé les |un regain de faveur surtout par 
théoriciens des lettres et des arts. |suite de la résistance que les écri- 
Ces polémiques ont V0. nombreu- Me ont opposée è et ant en 
. ' | \ + “ ses, variées, et si elles n'ont pas|France au cours de la dernière 
dira ag g est tile ar" lue” Je crois le savoir... et bien- créé les chefs-d'oeuvre, elles ont | guerre. Devant le malheur de la 
Mai 7 es en a octeur. | tôt, docteur, vous serez en mesu- néanmoins facilité à un grand patrie, les écrivains ont presque 

ais ce nest pas cela qui maire de faire, comme moi, vos dé- nombre de personnes la compré- |tous voulu faire servir leur plume 
En gg me de retourner chez vous | ductions. Donc, nous rebroussons |hension de maints problèmes que |à des causes précises, ils ont vou- 
jer tantôt... c'est le temps qui} chemin et, une à une, passons | posent la littérature et les beaux-|lu faire ce qu'on pet de la 


mains de ce qui se passe autour de 
lui, Et il peut comme écrivain aus- 
si chercher à agir en présence de 
ces problèmes temporels. Mais i 
me semble qu'il n'est pas obligé 
de le faire nécessairement comme 
écrivain. Il peut, en effet, sans 
|faillir à sa mission d'écrivain, 
écrire des oeuvres qui ne soient 
pas inspirées par l'état du monde 
au moment où il écrit, il peut aus- 
si produire ce qu'on appelle de la 


NUMERO XV res et plus, elle ne s'en était guè-} une hypnotisée, aux mouvements m'a manqué. e . |en revue les salles indiquées. A, | arts. Il y a eu la querelle des an- [littérature d'action. cela, per- [littérature gratuite, par opposi- 
re érartée. Même alors que ses  dictés par une volonté étrangère.| Qu'est-ce à dire? Mon amie! B et C. de proportions réduites, |ciens et des modernes, la querelle sonne ne peut trouver à redire. |tion à la littérature engagée. 
En toute autre circonstance, | doigts plaquaient des accords sur | D'un sous-main caché au fond|Berthe aurait-elle fait fi de mon)ne sont guère que des cachots |du classicisme et du romantisme, | La plume peut être une arme puis-| Mais, à l'autre extrême, cers 


tains ont voulu soutenir que l'é- 
crivain doit éviter de s'engager, 
qu'il doit rester en dehors de tout 
parti et ne chercher qu'à expri 


l'orgue, son 
murs de la vieille église; et, au | pier qu’elle défripa. Debout, elle | 
lieu des hatmonies de Haendel, ce | l'examina longuement, méticuleu- 
qu'elle percevait, c'étaient des sement. Puis, avec un cri de triom- 


Estelle se fût réjouie d'un tel aveu 
d'amour, car elle s'était prise à 
douter que cette fille en apparen- 


rit errait hors des | d’un placard, elle exhuma un pa-| ordre de ne pas vous surmener? | très noirs, sans fenêtres et ma-|celle du réalisme et de l'idéalis- | sante. Mais certains écrivains en- 

— Non. non... Mme d’Arvi-| lodorants. L'humidité en a faitime, et combien d'autres! Depuis |gagés ont voulu généraliser cette 
sol s'est montrée, au contraire, | de véritables champignonnières. | quelques années, la plus retentis- condition de l'écrivain résistant 
pleine de sollicitude, me recom-| Deux des portes ont été enle- |sante de ces querelles est celle de let soutenir que tout écrivain doit 


ce si froide, si apathique, püt vi- À | il n° 
brer. Pourquoi allaitil que cef- | plaintes douces, ces plaintes en-|phe, elle le replia pour l'enfouir mandant de faire une longue pro-| vées.,. il n'en subsiste que les |la littérature engagée et de la lit- |être engagé, qu'il doit se jeter dans |mer ce qui dépasse le temps ct 
te découverte s'accompagnät d'un | tendues dans la nuit et dont cha-|à nouveau... non plus dans le! menade pour ‘me remettre d a- | gonds. La troisième reste et son |térature gratuite. Evidemment, le l'action. Ici, il me semble qu'il |l'espace. Ici aussi, me semble-t-il. 
injurieux soupcon dont elle-mé-|cune prenait rarement le temps de | placard d'ou elle l'avait tiré, mais| plomb. Mais ces loisirs quclel épaisseur en dit long sur l’her- |problème n'est pas nouveau, mais |faut distinguer. Comme hoïinme, |on va trop loin. Ne faudrait-il pas 
me était la victime? Mais, si elle | mourir avant que, dans un écho| dans le tiroir de sa table de che-| m'offrait. je les ai consacrés à | méticité de la prison. Seule, l’ou- |la querelle a pris une importance |comme citoyen, l'écrivain ne doit |admettre qu'il y a place dans la 
avait sa cofiscience pour elle, si! affaibli une autre enchainät ...| vet. Sur le marbre de cette même | un voyage | verture grillagée pratiquée dans [considérable à certains moments, | pas se désintéresser du sort de la | littérature pour des oeuvres gra- 
elle “savait” que le projet de Mme! D'où venaient-elles, ces plain- | table. elle disposa un bloc et un| — Qu'est-ce que vous me chan-|le bois assurait l'aération — silet il peut être intéressant de voir |cité et de l'humanité, il ne doit |tuites et pour des oeuvres enga 
d'Arvisol était irréalisable, le fait | tes? Mystère. Mystère épaissi en- | Crayon. Après quoi, elle respira | tez la? J |ce mot évocateur d'hygiène est|de quoi il s'agit en somme dans|pas, comme Pilate, se laver les |gées? Ce qui est indiscwiable, en 
demeurait que ce projet sagrilè-| core par les ténèbres. mais | fortement, comme quelqu'un qui — À une exploration, si vous|de mise en de telles circonstan- | ——— ” + [tout cas, c'est que toutes les lit 
essein de | était-il réellement impénétrable? | s'éveille après un long sommeil. | Préférez... une exploration sou- | ces. Vous suffoquez, j'imagine . tératures sont faites d'oeuvres en- 


ge avait été conçu. Le d 
la marquise était clair: se récon- 
cilier avec son filleul en jui mar- 
auant qu'elle pensait à lui et, du 


Il souvint tout à coup à Estel- 
le que, au moment où elle arri- 
vait sur le parvis, à la sortie de 


| Elle semblait, en effet, reposée, 
| détendue, prssque souriante. 
| Néanmoins, un désir naquit de 


| 


Moi aussi. Allons-nous, dans no- 
tre hâte à nous purifier, quitter 
cette bastille sans nous arrêter 


terraine. C'est de cette explora- | 
tion que”ïÿe voudrais vous entre- 
tenir, avant de passer à un au- 


gagées comme d'oeuvres gratu 
tes. Au moment où Bossuet écri- 


vait l'Histoire des variations des 


Lo Chronique médicale 
EÀ 


à l'emplacement de la lettre “D? 
Ce serait dommage. Encore un 
effort! Voyez donc comme cette 
oubliette est plus spacieuse, plus 
confortable que ses soeurs. Elle | 
fut, de toute évidence, réservée 
aux prisonniers de marque que 


| tre sujet. Connaissez-vous les ca-| 
|ves du château? 

— Comme ma poche. J'ai main- 
tes fois aidé Pierre d’Arvisol à 
choisir quelques fines bouteilles, 
à l'occasion d'une fête ou d'un 
anniversaire. Il détenait person- 


églises protestantes, Racine écri 
|vait Phedre, comme Alain-Four- 
inier écrivait le Grand Meaulnes 
lau moment où Péguy tonnait ses 
pamphlets. Les uns et les autres 
font également partie de la litté- 
rature, et de la bonne littérature, 


même coup, débarrasser Floren-|] messe, elle avait eu, l'espace | cet apaisement: celui de déméler, 
ce d'un prétendant génant. Mais | d'un éclair, impression d'entre-|en les consignant sur le papier, 
eût-elle agi de même si elle a-! voir un fil conducteur. La pré-|les fils embrouillés de l'écheveau 
vait su que Florence souffrirait? | sence de tierces personnes avait | qu'elle aurait garde, cette fois, de 
Evidemment, non... Le fossé €h-| néanmoins rompu le charme et,|ne pas laisse: échapper. Bientôt, 
tre la mère et la fille s'était donc | par la suite, les affirmations duce désir se doubla du désir très 


élargi, alors qu'Estelle s'était don-| docteur Collardot étaient venues 


né la tâche de le combler. 


Telles étaient les pensées qui,|1l paraissait si sûr de soi, appuyé | 


tandis qu'elle s'efforçait d'avaler 


quelques bouchées, avaient dansé | qu'elle ne pouvait réfuter, qu'ilise réinstalla à sa tabie de tra- 
la ronde dans son cerveau. La|l'avait presque gagnée à ses théo- | vail et, en tête d’une feuille blan- 


corvée terminée, elle s'efforça 
d'en changer le cours, Elle avait 
devant elle de longues heures de 
solitude: comment les mettre à 
profit? ; 

Se reposer, elle n'y songea pas, 
Elle savait trop que, même en 
plein jour, ses terreurs nocturnes 


ressusciteraient, Seul, le travail, | tion, avait-elle dit? Ceci non plus! le talus et rejoignit la jeune île! 


la faire douter de ses propres sens. 


sur des données scientifiques 


ries. Mais à présent ... 

A présent qu'elle était libérée 
! de toute influence extérieure, Es- 
telle retrouvait sa certitude. Non, 
il ne s'agissait point d'un rêve. 
Non, elle n'était pas endormie 
lorsqu'elle avait enterdu ces 
étranges résonances. Hallucina- 


|féminin de s'épancher dans un 
|coeur ami. 

C'est vourquoi. résolue à faire 
| d'une pierre aeux coups, Estelle 


che, inscrivit: “Mon cher Ré- 
Di 
A l'extrémité du pont, le doc- 
teur Collariot freina. | 
— Tiens! tiens! dit-il en met- 
tant pied à terre, Que faites-vous 
ici. petite Estelle? 


| Il accota sa bicyclette contre| 


1 


en accaparant son esprit, était! n'était pas exact. Une hallueina- | qui, installée sur une grosse pier- 


capable de lui rendre l'équilibre 
C'est pourquoi elle s'installa de- 
vant sa table-bureau. Sur cette ta- 
ble, chaque jour, — à moins qu'el- 
le ne s'isolät dans un coin du parc, 

- elle couvrait plusieurs pages 
de son écriture ferme et nette... 
les pages que, le lendemain, elle 
lirait à haute voix, dans le bou- 
doir. pour l'édification de celle 
qui l'écoutait avec un intérêt sou- 
tenu. 

A portée de sa main, se trou- 
vait le recueil de nouvelles du 
romancier E.-F. Benson, dont elle 
avait entrepris la lecture quel- 
que temps auparavant. Elle l'ou- 
vrit à la page marquée par un 
signet et, de longues minutes du- 
rant, parut se concentrer sur sa 
lecture. Cependant, elle ne tour- 
nait pas les feuillets. L'aimant de 
sa rêverie l'attirait vers un autre 
pôle, et c'était à la mémoire bien 
plus qu'à l'attention que son ins- 
tinct faisait appel. Une fois en- 
core, elle s'’appesantit sur l’inci- 
dent qui avait troublé sa nuit. 

A dire vrai, depuis douze heu- 


tion n'eût pas pris fin aussi brus- 
quement. 

L'hypothèse de bourdonnements 
d'oreille était plus absurde en- 
core. Il y avait, dans la succes- 
sion des bruits, comme dans leur 
intermittence, un rythme singu- 
lier, suggestif de volonté humai- 
ne... presque de préméditation. 
A quelle association d'idées ce 
dd re donnait-il naissance? 

' 

Estelle resta quelques secondes 
sans faire un mouvement, les 
yeux clos. Elie avait si peur de 
mettre en fuite, cette fois enco- 
re, l'éclair de sagacité qui, au 
sortir de l'église, l'avait effleurée 
et qui, de nouveau, venait d'é- 
mettre une furtive lueur! 

Mais la lueur, bien.que vacil- 
|'lante au début, ne s'éteignit pas. 
| Elle se fortifia peu à peu, au con- 
traire, se fraya un chemin dans 
l'entendement d'Estelle et s'y im- 
planta jusqu'à ce que, tremblante 
d'émoi, la jeune fille se fût levée. 

D'un pas d'automate, Estelle, 
alors, traversa la pièce. On eût dit 


—— 


Éinsge 5e 


Ge 


re face à la rivière, avait cessé | 
d'écrire au son de sa voix. Le sty- 
lo en l'air, elle répliqua: [l 

— Ce que je fais, docteur? 4 
vous attendais, tout simplement. 
Victour m'a dit hier que, depuis | 
l'incendie de la saboterie, vous 
allez tous les matins à Sarroux, 
panser les brûlures du vieux Cha- 
nac: Votre chemin de retour pas- 
se par ici: j'étais donç sûre de 
ne pas vous manquer. J'ai à vous 
parler, docteur... à vous seul, 
sans témoins... 

— Voyez-vous ça! Pour un peu, 
je me rengorgerais. Etre guetté 
par une jolie jeune fille, à mon 
âge... c'est un succès! Y a-t-il 
de la place pour moi, sur votre 
merre? Merci. Mais d'abord, que 
je vous gronde..Je vous ai espé- 
rée hier lundi tout l'après-midi. 
Votre visite du matin ne comp- 
tait pas... Pourquoi avoir choi- 
si cette heure? Vous savez bien 
que je suis dehors jusqu'au dé- 
jeuner. 

— J'étais allée jusqu'à la gare 
porter une lettre avant le pas- | 

! 


disent des milliers de 
Canadiens 


Grâce à ses nombreux services, la Croix-Rouge se | 


porte chaque année au secours de milliers ei de milliers de | 
| 


| 


Canadiens. Ainsi, en 1951, la Croix-Rouge a aidé un nom- 
bre considérable de nos anciens combattants. Plus de 
110,000 Canadiens ont bénéficié de son service de trans- 
fusions gratuites. Plus de 3,843 sinistrés ont été secourus 


par la Croix-Rouge. Des infirmières de la Croix-Rouge ont 
soigné plus de 80,000 Canadiens qui vivent dans des ré- 


gions de colonisation au pays. Et c'est votre oïde financière 
qui permet à la Croix-Rouge de secourir sans cesse l'huma- 


nité souffrante. Donnez-lui dans toute la mesure du pos- 
ble, 
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les anciens 


| nellement les clefs. Florence, sur 


ce point. a pris sa succession. 
— Mais l'entrée du sous-sol 


n'est pas fermée à clef, J'ai pu y! 


pénétrer sans difficulté. 

À quoi servirait de verrouii- 
ler cette entrée, puisque les ca- 
ves à vins et la réserve de char- 
bon sont düment cadenassées, et 
aue le sous-sol se termine en cul- 
de-sac? 

…— C'est tout au moins l'impres- 
sion qu'il donne. Mais... Vous 
plairait-i!, docteur, de m'accom- 
pagner par l'imagination dans 
mes pérégrinations souterraines? 

Bien que le ton fût badin, les 
yeux d'Estelle paraissaient sup- 
plier, Sans doute le bon docteur 
comprit-il que cet appel fait à 
sa fantaisie recelait autre chose 
qu'un caprice, car il entra de bon- 
ne grâce dans le jeu. 

— Soit! Je ferme les yeux... 
j'y suis. 

— Suivez le guide! préluda-t- 
elle plaisamment. Ici, vous voyez 
le mur qui, selon toutes apparen- 
ces, marque la limite des caves. 
En réalité, il n'en est rien. Ce 
mur forme un coude presque in- 
visible, presque inaccessible aus- 
si. Mais courbez-vous .., aplatis- 
sez-vous au ras du sol... ram- 
pez... Là! Nous accostons dans 
une sorte de boyau tortueux, d’an- 
goissant labyriñithé. Nul, Detiié: 
rez-vous, n'en peut sortir à moins 
de posséder un plan? Vous ne 
vous trompez pas. Or, ce plan, 
je l'ai. Avec son aide, et l'aide 
d’une lampe électrique, nous al- 
lons pouvoir parcourir ie sous- 
sol d’un bout à l’autre, dans toutes 
ses sinuosités. Très étendu, ce 
sous-sol. Voyez plutôt: il envoie 
des ramifications par toute la 
base du château. Suivez-moi tou- 
jours, et sans crainte. Vous se- 
rez récompensé de votre longue 
marche, je vous le promets. Nous 
voici enfin au bout. Prenez ma 
main, afin de ne pas vous rom- 
pre le cou dans l'escalier qui s’a- 
morce, taillé à même le roc. Mon- 
tez... montez toujours! Mainte- 
nant, le secours de la lampe élec- 
trique devient superflu puisque, 
en fin de compte, nous nous trou- 


vons à ciel ouvert... à l'air li- 
bre... 

— Où cela, grand Dieu? Estel- 
Île... vous me faites peur! 


— Ne reconnaissez-vous pas le 
plateau? Les Orgues de Bort.., 

— Formidable! Le plateau des 
Orgues de Bort, communiquant 
avec les caves du château! Je suis 
suffoqué. Contée par tout autre 
que vous, cette aventure me fe- 
rait l'effet d’une divagation de 
mythomane, Non que la survi- 
vance de ces vestiges d'un an- 
cien château fort soit extraordi- 
naire en soi... mais que, pen- 
dant des siècles, ils soient restés 
ignorés des habitants du château 
— Pierre d'Arvisol, j'en jurerais, 
ne savait rien — et que ce soit 
vous, une étrangère, qui en re- 
trouviez la trace: c'est cela qui 
m'ébaubit. Il faut que vous ayez 
fouillé de fond en comble les 
parchemins légués par les pre- 
miers Arvisol. 1l en reste donc? 
Allons! dites-moi tout. Quel est 
le grimoire presque millénaire 
où vous avez découvert le plan 
en question? 

Un sourire malicieux se joua 
sur les lèvres d’Estelle, avant 
que n’en jaillissent ces mots inat- 
tendus: 

u centre de 
L'allusion est sa- 


— Vous vous moquez. S'il 
était ainsi, .d’autres avant vous 
auraient eu connaissance de ces 
souterrains 5 

» D'autres en ont eu connais- 
sance, en effet. Vous allez en 
avoir la preuve, car notre excur- 


“Voyage : 
pour préciser. 
voureuse! 


Si vous n'êtes qu'à 


quand vous vous le- 
vez—si vous avez le 
T7 brisé 


pour les 


Un livre de Jules Verne... | 
la terre”, | 


Î 
en 


seigneurs d'Arvisol 
prétendaient honorer dans une 
| certaine mesure. Elle est aérée, 
éclairée par un oeil-de-boeuf per- 
cé à l'arrière, sur un couloir qui, 
lui-même, reçoit le jour directe- 
ment du ciel. A dire vrai, cette 
ouverture s’agrémente d'un sys- 
ième de piques fichées dans la 
pierre Ge ‘elle façon qu'aucun 
corps humain n'y saurait pas- 
ser... mais enfin, elle existe et, 
grâce à elle, le séjour doit être 
ici possible. Disons même agréa- 
ble... puisque de nos jours, la 
“Salle D”, tient lieu de pied-à- 
terre à certaines personnes. 

— Vous plaisantez Estelle! Ma 
crédulité a des limites. Ne me 
dites pas que cette geôle est ha- 
bitée! 

— Habitée? N'exagérons rien, 
Néanmoins, l'absence presque to- 
tale de poussière nous révèle que 
l'endroit n’est pas voué à l’aban- 
don. De plus, il renferme un sem- 
blant de mobilier, Oh! tout à fait 
sommaire: deux chaises paillées, 
quelque peu défoncées; une lon- 
gue caisse de bois blanc, retour- 
née, supportant une paillasse en 
balle d'avoine, Une autre caisse, 
également retournée, en guise 
de table; dessus, une collection 
reliée du “Journal des Voyages”, 
année-1934, Dans un coin, une 
poupée sans tête git à même le 
sol de terre battue. 

Le docteur Collardot avait quit- 
té d’un bond la pierre plate qui 
lui servait de siège. Il paraissait 
absolument ahuri, et sa main tor- 
tillait nerveusement sa mousta- 
che blanche. 

— C'est à n'y rien comprendre! 
marmonna-t-il entre ses dents. 
1934... Un gîte... une poupée... 
des livres... Si vous démélez 
quelque chose dans ce fatras, Es- 
telle, je vous tire mon chapeau. 
Je suis moins malin que vous... 


(A suivre) 


| 
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| H-204 
| L'ENSEMBLE 
Il est parfois impossible de dé- 

cider du meilleur jeu à une suite 
sans considérer l’ensemble de la 
main. Ainsi, dans le cas suivant, 
tenteriez-vous ou non une impas- 
se contre le roi d’atout? Et pour- 
quoi? 

DONNEUR SUD 

Tous vulnérables 


à V 
VvD964 
+AR6 
#A10742 
N 
0 E 
I4RD1062 497543 
(YR3 v2 
16 V972 +D1053 
[LR 86 $DV9 
S 
à A8 
VAV10875 
| +84 
| æR53 
S 0 N E 
1 co Passe 3 tr Passe 
3 co Passe 4 S-A (B) Passe 
5 co Passe f co. Passe 
\Passe Passe ' 
Entame: roi de pique 


Sud prend de son as et fait cou- | 


|per son huit de pique. Afin de 
tenter Est, au cas où celui-ci pos- 
séderait le roi d’atout, le décla- 
rant en appelle la dame, mais l’ad- 
versaire ne fournit que le deux. 
L'impasse contre le roi de coeur 
doit-elle être tentée? 


que sur la recherche du roi de 
coeur, les meilleures chances de 
ne perdre aucune levée à cette 
couleur seraient l'impasse, les 
chances que le roi soit à votre 
droite ou votre gauche étant éga- 
les, La possibilité que le roi d'a- 
tout soit singleton ne représen- 


|te pas plus d’une chance sur trois. | 


|Tenter et perdre immédiatement 
lune impasse à l'atout représen- 
itent la perte du contrat, car il est 
|pratiquement vain d'espérer que 
Les tréfles puissent être affran- 
|ehis sans céder une levée aux ad- 
|versaires. C'est pourquoi vous de- 
lvez prendre tout d'abord votre 
chance sur trois que le roi de 
coeur soit singleton. Si c’est le 
cas, il n'existe plus de problème, 
car vous ne pouvez perdre plus 
d'un trèfle. Cependant, alors que 


Si le sort du contrat ne reposait | 


Depuis les temps les plus pri- 
mitifs, l’homme a cherché à se 
défendre contre le froid. Il n'est 
qu'à se rappeler les déplacements 
des peuplades anciennes vers des 
climats plus doux, pour se con- 
vaincre combien ce problème a 
toujours préoccupé l'humanité. 


C'est que l’homme, étant un 
homéotherme ou plus simplement 
un animal à sang chaud, doit 
constamment maintenir la tem- 
pérature de son corps à peu près 


constante, quelle que soit celle 
de l'air ambiant. 
Il se distingue ainsi des ani- 


maux à sang froid qui, eux, peu- 
vent supporter des températures 
extrêmement basses. On peut ci- 
ter l'exemple de certains pois- 
sons et des escargots, qui, pris 
dans la glace, devenus glaçons 
eux-mêmes, peuvent être ranimés. 
Quant à l’homme, il doit constam- 
ment lutter contre son ambiance 
pour conserver sa température à 
98°.6. Quels sont les moyens mis 
à sa disposition? 

Il y a d'abord les vêtements. 
Alors que tous les animaux sont 
couverts de plumes ou de poils, 
l'homme est à peu près nu. Sa 
peau toutefois se compose d'une 
couche de graisse plus ou moins 
épaisse. Or, l'on sait que la grais- 
se est mauvaise conductrice de 
la chaleur et qu’elle réussit dans 
une certaine mesure à retenir 
en nous la chaleur animale. Ce- 
ci explique pourquoi les person- 
nes grasses sont moins sensibles 
au froid que les gens maigres. 
Cette couche graisseuse n'offre 
cependant qu'une protection par- 
tielle. 

Les vêtements agissent contre 
la déperdition de chaleur du 
corps en emprisonnant des cou- 
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vous avez joué l'as de coeur, tout 
|simplement Ouest a fourni Je 
trois. Devez-vous regretter de ne 
{pas avoir pris une chance sur 
{deux à l'atout en tentant une im- 
|passe? Non, car il vous reste en- 
core une chance sur deux de réa- 
liser votre contrat. En effet, cha- 
cun des adversaires ne peut pos- 
!séder trois trèfles. Si l'adversaire 
qui ne détient que deux trèfles 
lest en possession du roi d'atout, 
{la réalisation du contrat est cer- 
|taine, à condition que vous pro- 
|cédiez à une élimination. 
| Après le jeu de votre as d’atout, 
Ile mort encaisse l'as et le roi de 
|carreau et vous en coupez le six. 
L'as et le roi de trèfle sont égale- 
ment encaissés et le jeu d’un a- 
tout farce Ouest à prendre de son 
roi. Que peut-il jouer maintenant? 
Il doit retourner un carreau ou 
un pique et alors que cette carte 
Isera coupée par Nord, vous dis- 
poserez de votre dernière perdan- 
te, le petit trefle. 

En refusant une impasse à l'a- 


tout, vous avez réduit de 59 à 33! 
pour-cent vos chances de ne per-| 


idre aucune levée à coeur, mais 
vous les avez augmentées de cin- 
|quante pour-cent à trèfle. 

Il fallait considérer l'ensemble 
de la main et non une seule sui- 
te. 
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Entame: valet de pique 
Com t doit procéder le dé- 
clarant pourquoi? 


| Bonne semaine. 


mn 


cr 


le froid | 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


Iches d'air, mauvais conducteur, 
[selon le principe des chassis 
doubles en hiver, C'est pour- 
quoi, à égalité de froids, on se- 
ra moins protégé par un seul 
vêtement épais que par des vé- 
tements légers superposés. 

Un autre moyen de lutter con- 
tre le froid, c'est de fournir à 
l'organisme des caloties. En ef- 
fet, nous produisons une chaleur 
physiologique normalement per- 
due par rayonnement. S'il y a 
déperdition plus grande, il nous 
en faut un supplément. C'est dans 
l'alimentation que nous pourrons 
le puiser. Les aliments, en effet, 
au cours des multiples transfor- 
mations qu'ils subissent dans l’or- 
ganisme, produisent une quanti- 
té plus ou moins importante de 
chaleur, sous forme de calories. 

Ce sont les corps gras (lipides) 
qui possèdent la plus grande puis- 
sance calorique. Dans les régions 
polaires, les Esquimaux puisent 
| largement à cette source précieu- 
se en consommant une grande 
quantité de poissons gras et d’hui- 
les animales. 

Une autre source alimentaire 
importante de calories, ce sont les 
glucides ou hydrates de carbone 
(sucre, amidon). 11 ne faut pas 
négliger le rôle des boissons chau- 
des, mais il faut se garder de 
l'alcool, qui, entraînant une dila- 
tation marquée des vaisseaux pé- 
riphériques, produit ainsi une dé- 
perdition importante de chaleur. 
|I1 importe donc d'éviter l'alcool 
quand on demeure exposé au 
froid. 

L'exercice nous fournit un au- 
tre moyen de nous défendre du 
froid. En effet, les contractions 
musçulaires nécessitées par l’ex- 
ercice, produisent de la chaleur. 
Instinctivement lorsque l'on a 
froid, on marche ou l'on bat la 
semelle. Le frisson, série de con- 
tractions musculaires, n'est donc 
autre chose qu'un processus de 
défense naturelle, Notons aussi 
que la fatigue diminue la résis- 
tance au froid. 

Il faut s'habituer à respirer 
uniquement par le nez, surtout 
en hiver, pour que les bronches 
ne reçoivent pas une douche d'air 
glacé. On sait en effet que l'air 
est réchauffé en passant par le 
nez et les fausses nasales. 

Comment perdre sa frilosité? 
On recommande de s'entraîner 
progressivement de la façon sui- 
vante, On peut commencer en été 
et continuer jusqu'à la saison froi- 
de. Une douche, le matin, d'abord 
tiède puis un peu plus froide, 
est tout indiquée. Puis on se fric- 
tionne rapidement jusqu’à ce que 
la peau rougisse. Pour sortir, il 
faut éviter de trop se couvrir, 
mais si l'on a froid, il est con- 
seillé de marcher d’un pas vif. 

On devra aussi éviter de sur- 
chauffer les appartements l'hi- 
ver, Car on laisse ainsi dans l'i- 
nactivité les réflexes régulateurs 
qui se rouillent. Une pièce à 68° 
est utile pour travailler immabi- 
le, maïs les couloirs peuvent être 
beaucoup moins chauffés et aus- 
si la chambre à coucher, où l'on 
a la faculté de bien se couvrir. 
C'est ainsi que, par un sage et 
persévérant entrainement, on 
| pourra réussir à perdre sa fri- 
| losite, 


J.-G. LAURIN, MLD. 
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déja tamisée une 
dur tamisée), 214 
L4 €. à thé sel et 
porez 24 t. flocons de maïs légèrement écrasés et 
L4 tasse dattes dénoyautées et hachées, Combi. 


nez 1 oeuf bien 


Un bon conseil — 
Cuisez avec' MAGIC' 


mais, 1 c. à soupe écorce citron rApée et 
d'orange. Mélangez et tamisez une fois, puis 
tamisez dans un bol 114 tasse farine à pâtisserie 


Je ne crois pas qu'on puisse refu- 
ser de le reconnaitre. 

Il y a des crises parfois qui sur- 
viennent dans le monde ou dans 
un pays qui sont d'une telle gra 
vité qu'il est désirable que les 
écrivains se prononcent, prennent 
position, pour indiquer des solu- 
tions qui leur paraissent opportu- 
nes et justes, Mais cela ne veut 
pas dire que toute leur littérature 
doive être produite en fonction 
de ces événements. Prenons un 
exemple contemporain, concret. 
François Mauriac publie depuis 
plusieurs années dans le Figaro 
des premiers-Paris qui sont de la 
littérature nettement engagée, 
Dans ces articles courts et lumi- 
neux, il prend position devant des 
problèmes du jour. Personne ne 
peut lui contester le droit de le 
faire. Mais, après quelques années 
de silence comme romancier, il 
vient d'écrire coup sur coup le 
Sagouin, un récit, et Galigai, un 
roman, ni l'un ni l’autre ne pou- 
vant être considérés comme de la 
littérature d'action. Ce sont en 
effet des portraits d'hommes et de 
femmes comme il a su nous en 
donner de si admirables depuis 
trente-cinq ans. Et personne ne 


| 


peut, non plus, lui contester Je 
droit de faire aussi cela. 
Pourquoi en est-il ainsi? Je 


crois que la réponse à cette ques- 
tion est tout simplement que 
l'homme est une personne, c'est- 
à-dire un être qui échappe par 
certains côtés à son temps et à son 
ilieu, bien qu'il ne puisse se met- 
tre en dehors de ce temps et de ce 
lieu. L'homme est un être social, 
il fait partie d'une société, d'une 
ville, d'un pays, d'un monde. En 
tant qu'il est un étre social, il ne 
eut se désintéresser de ce qui 
‘entoure, Mais il a aussi une âme 
qui n'est qu'à lui et qu'il doit sau- 
ver, et par là, il est un être qui 
dépasse le social, le terrestre, il 
est ouvert sur le divin, sur le cé- 
leste. Et c'est parce que l'homme 
lest, comme Je disait Montaigne, 
ondoyant et divers, qu'il a créé 
des oeuvres qui sont, comme Jui, 
ondoyantes et diverses. Il y 2 pla- 
ce pour la littérature engagée 
comme pour la littérature gratui- 
te; vouloir supprimer l'une ou 
l’autre serait illusoire, e:les ré- 
pondent chacune à un besoin de 
l'homme, elles sont chacune une 
expression d'un aspect de l'hom- 
me. 

“Quand j'agis, a écrit Montes- 
|quieu, je suis citoyen; mais, lors- 
que j'écris, je suis homme, et je 
regarde tous les peuples de l'Eu- 
rope avec la même impartialité 
que les différents peuples de l'Île 
de Madagascar.” 

Cette pensée va loin, elle éclai- 
re notre problème. L'homme est 
un citoyen, mais il est aussi un 
homme, et il serait regrettable 
que l'on veuille nier ce double 
aspect de sa condition. D'ailleurs, 
ce serait peine perdue. Les théo- 
riciens de la littérature et des arts 
peuvent faire couler toute l'encre 

u’ils veulent, il y aura toujours 
| des écrivains et des artistes enga- 
|gés, comme il y a aura toujours 
Ides écrivains et des artistes gra- 
|tuits. Nous aurions bien tort de 
nous en plaindre. 
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POUDING AUX DATTES 
ET A L'ORANGE 


Combinez dans une cas- 
serole graissée (grandeur 
6 tasses) L4 t. sirop de 


L4 t. jus 


fois (ou 114 tasse farine de blé 
c. à thé Poudre à Pâte ‘Magic’, 
L t. sucre granulé fin. Incor- 


à thé 


battu, 14 t. lait, 14 c. 


vanille et 3 c. à soupe shortening fondu. Faites 
un creux dans les ingrédients secs, versez-y les 
liquides et mélangez légèrement. Mettez dans le 
récipient déjà préparé et cuisez environ 40 min., 
à four modéré, 375°F. Retirez du feu et servez 
chaud avec crème, 6 portions. 


